
A Sainte-Foy

Deux policiers 
exigent la tête 
de leur chef
• "Plusieurs hommes menacent 

de démissionner. Le climat est 
très malsain, et le chef de police 
ne fait rien pour l'améliorer"

■ QUEBEC (PC) — Deux policiers de Sainte-Foy ont récla­
mé hier sur les ondes d’une radio de Québec la démission 

de leur chef de police André Sainte-Marie, alors que repose 
toujours à l’hôpital le sergent Serge Lefebvre, suspect princi­

pal dans le meurtre des agents Yves Têtu et Jacques Giguère.

Entretemps, à l’hôtel de ville 
de Sainte-Foy, les deux partis 
d'opposition demandaient la te­
nue d'une enquête de la Commis­
sion de police pour examiner la 
situation au sein du corps poli­
cier de la ville depuis l’arresta­
tion du sergent, vendredi, après 
qu’il eut attenté à ses jours sur 
le pont de Québec.

Hier matin, sur les ondes de 
CHRC, l’inspecteur John Tardif 
a affirmé que lui et son confrère 
Jules Dubois avaient rencontré 
M. Jean Lavoie, directeur-ad­
joint pour la ville de Sainte-Foy, 
afin de réclamer la démission de 
leur chef. M. André Sainte-Ma­
rie.

“Le chef a nié que le sergent 
Lefebvre ait été l’objet d’une en- 
uête”, a confié l’enquêteur Tar­
if à l’animateur André Arthur. 

“C’est totalement faux, puisque 
j’ai moi-même enquêté sur le 
sergent Lefebvre, il y a de cela 
quelques années.”

Ce qui a egalement motivé les 
inspecteurs Tardif et Dubois 
dans leur démarche, c'est, affir­
ment-ils, que le moral est au 

lus bas chez les policiers de 
ainte-Fov: "Plusieurs hommes 

menacent de démissionner, d’a­
jouter l’inspecteur Tardif. Le 
climat est très malsain, et le

chef de police ne fait rien pour 
l’améliorer”.

Interrogés par des journalistes 
à la centrale de police de Sainte- 
Foy, plusieurs agents, désirant 
toutefois conserver l’anonvmat, 
n’ont pas dissimulé leur insatis­
faction face à M. Sainte-Marie.

“Ce n’est pas un patron. Il n’a 
jamais eu le coeur de nous en­
courager le moindrement, alors 
que nous vivons justement des 
moments pénibles”, a déclaré 
l’un d’eux. Selon un autre, “il 
est clair que cet homme-là ne 
fait pas face à la musique”.

Pendant qu’on lui jetait ainsi 
la pierre, le directeur de police 
se refusait à émettre quelque 
commentaire que ce soit.

Même chose à l’Hôtel de ville 
de Sainte-Foy, où le maire 
Louis-Marie Lavoie a passé la 
journée d’hier en réunion avec 
ses chefs de services et ses con­
seillers. M. Lavoie a convoqué 
une conférence de presse pour 
cette après-midi.

Quant au sergent Lefebvre, un 
lapidaire communiqué de pres­
se, émis hier par la direction de 
l’hôpital Saint-François d’Assise, 
indique qu’il repose toujours aux 
soins intensifs de l’institution 
hospitalière où il a été transféré 
dimanche pour des raisons de 
sécurité.
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Couple âgé amoureux 
du Festival de folklore

A 4

Exportations de bois aux USA

Le Canada réclame une 
attention particulière

De nos archives
Congé pour écouter la radio

Le grand congé accordé aux écoliers de la province, jeudi 
le 29 novembre 1934, permettra à ces jeunes esprits de saisir 
toute l’Importance de la science dans la vie moderne. Assis 
devant un appareil de radio. Ils pourront écouter un récit vi­
vant des cérémonies grandioses qui se dérouleront à l'occa­
sion du mariage de Son Altesse Royale le Duc de Kent, fils de 
nos souverains régnants, avec Son Altesse Royale la Princes­
se Marina de la dynastie grecque.

Nous donnons dans une autre colonne les heures d'irradia­
tion des programmes — s'il en est où l’heure est tardive ou 
hâtive, suivant le point de vue, c’est à cause de la différence 
de longitude entre Londres et notre province. La plupart se 
tiendront à des heures qui permettront aux petits d'écouter la 
description des cérémonies. Ces irradiations se feront par le 
réseau Trans-Impérial de sorte que grâce aux puissants pos­
tes de relai de ce réseau, tel celui de Drummondville, les su­
jets britanniques des antipodes connaîtront à quelques secon­
des de distance des faits supposés arriver que 12 heures plus 
tard.

TEMPERATURE
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Laboratoire clandestin des Hell's à Ham-Nord

Jusqu'à 1 million $ 
de "speed" par jour

par Rollande Parent 
MONTREAL (PC) — Le laboratoire 
clandestin saisi le 21 Juin dernier par 

la Sûreté du Québec (SQ), à Montréal, et ap­
partenant vraisemblablement au groupe de 
motards Hell’s Angels, aurait été exploité 
dans la municipalité de Ham-Nord, située 
entre Thetford-Mines et Asbestos. On pou­
vait y produire quotidiennement jusqu'à 
cinq livres d’amphétamines, d’une valeur de 
1 million $.

Les produits chimiques nécessaires pour la 
production de la métamphétamine, mieux connue 
sous le nom de speed, coûtent environ 1,000 S 
alors que l’équipement fait de thermomètres, tu­
bes de caoutchouc, ballons et cylindres de verre 
vaut 2.000 S. et est réutilisable.

C’est ce qu’il a été possible d’apprendre, hier, 
auprès du chimiste Pierre McMurray de Santé et 
Bien-Etre Canada, lors de la conférence de pres­
se convoquée par la SQ, au lendemain de la deu­
xième suspension de l’enquête du coroner relati­
vement au sextuple meurtre de motards retrou­
vés dans les eaux du fleuve.

M. McMurray était là pour expliquer le mode 
de fabrication de la drogue et l’agent Ronald 
Brunet alléguait que, devant la possibilité de fai­
re d’autres saisies, il ne pouvait donner d’infor­
mations plus précises.

De toutes les informations rendues publiques 
hier, aucune n'est susceptible de relier à coup 
sùr le laboratoire clandestin au groupe de Hell’s 
Angels.

A plusieurs reprises néanmoins, l’agent Brunet 
a affirmé que le laboratoire était utilisé par les 
Hell’s Angels. C’est lui qui avance que les équi­
pements auraient servi à Ham-Nord.

L’agent croit que, sentant la soupe chaude, les 
exploitants aurait démantelé le laboratoire pour 
l’expédier à Montréal.

D'autres requêtes

En fait, alors que la Cour supérieure de Mon­
tréal est déjà saisie d'un nombre impressionnant 
de précédures diverses, qui ont pour effet de blo­
quer totalement le tenue de l’enquête de coroner 
D’arcy Asselin sur la tuerie de six membres du 
chapitre de Laval des Hell’s Angels, deux autres 
requêtes sont venues s’y ajouter, hier après- 
midi.

Dans un premier temps, les deux procureurs 
des onze suspects. Me Maranda et Me Bouchard, 
ont déposé formellement au greffe une poursuite 
en dommages de 460,000 I intentée au juge-coro­
ner John d’Arcy Asselin. On lui reproche princi­
palement la façon dont les motards ont été trai­
tés depuis la fin de juin.

Ils qualifient de “véritable parodie de la justi­
ce ”, le fait qu'on les ait à plusieurs reprises ex­
hibés et même traînés en public, menottes aux 
mains et chaînes aux pieds, alors qu’aucune ac­
cusation n'a encoje été portée contre eux

Ils soutiennent que plusieurs dispositions par­
mi les plus importantes des chartes des droits et 
libertés, celle du Canada comme celle du Qué­
bec. ont été violées, soit par les gestes posés par 
le coroner Asselin, ou par ceux qu'il a laissés 
agir sans intervenir.

Bar la suite. Me Bouchard, s'est présenté au 
Palais de justice pour réclamer la libération, par 
habeas corpus, de ses quatre clients, Yvon et procureur-général, la demande sera débattue ce qu on a pu faire pour les "bonifier” ou les
Guv Rodrigue, Richard Rousseau et Charles Fil- jeudi. Soit à l’heure même où le juge Asselin doit prolonger, depuis, n’a eu aucun effet Par ail-
teau. tenter à nouveau de reprendre l’enquête. leurs, le juge Denis Lévesque doit étudier ce ma-

Dirigée contre à la fois contre le coroner, le Me Bouchard invoque que les mandats émis tin des requêtes semblables dans le cas des
responsable de la détention à Parthenais et le par le coroner ayant été déclarés invalides, tout clients de Me Maranda

(Laserphoto PC)

La Sûreté du Québec a exhibé, hier, des nier à Montréal, mais qui aurait été ex­
pièces d’équipements d’un laboratoire ploité par les Hell’s Angels à Ham-Nord. 
clandestin de drogues saisi le 21 juin der-

D'ici au 15 août

Johnson prévient Bourassa de 
ne pas tenter d'infiltrer le PQ

QUEBEC (PC) - Le can­
didat à la présidence du 

Parti québécois, Pierre Marc 
Johnson, somme le chef libéral 
Robert Bourassa d’ordonner à 
ses troupes de ne pas tenter 
d’infiltrer le PQ d’ici au 15 
août.

Lors d’une conférence de presse 
où il a repris plusieurs thèmes déjà 
annoncés vendredi à Montréal et où 
les ministres Michel Clair et Clé­
ment Richard, de même que le dé-

Euté de Montmagny-TIslet, Jacques 
eblanc. ajoutaient leur appui aux 
18 autres députés péquistes déjà ac­

quis à sa cause. M Johnson a dû 
répondre à plusieurs questions sur 
le déroulement de la course à la 
succession de M. René Lévesque 

Le ministre de la Justice et des 
affaires intergouvemementales 
avoue qu’il est facile d’adhérer au 
PQ. il suffit d’acheter une carte de 
membre à 5 $.

“Il est évident que la tentation 
peut être grande chez nos adversai­
res d’aller noyauter certaines as­
sociations mais je rappelle que 
c’est l’ensemble des membres (en 
règle au 15 août) qui voteront. Il 
faudra donc que ce soit assez mas­
sif pour gue ce soit significatif."

Mais M Johnson pare toute éven­
tualité: “La meilleure garantie que 
nous avons contre ça. je crois, ce 
serait une déclaration très claire et 
très solennelle de M Bourassa et

de Mme Louise Robic (présidente 
du PLQ) à l’effet qu’ils condamne­
raient une telle attitude et je sou­
haite les voir le faire.”

Taschereau

Il ajoute du même souffle qu’une 
telle tactique signifierait un retour 
en arrière non pas au temps de 
Maurice Duplessis de l’Union natio­
nale mais d’Alexandre Taschereau 
du PLQ

“Si une telle chose existait, vous 
pouvez être sûrs qu’on va la dénon­
cer violemment car. au fond, ce ne 
serait pas respecter les règles du 
jeu.”

M. Johnson craint-il autant une 
infiltration des conservateurs fé­
déraux comme l’appréhendait lundi 
son collègue Jean Garon? “M. Mul- 
roney est allé chercher beaucoup de 
son vote chez les péquistes lors des 
dernières élections", répond-il sim­
plement.

Il rejette les accusations libéra­
les voulant que les ministres-can­
didats utilisent les ressources de 
l’Etat pour faire campagne, disant 
qu’il faut faire preuve de juge­
ment pas d augmentation du per­
sonnel politique, pas de frais per 
sonnets de ses militants réclamés à 
l’Etat ni d’utilisation du matériel 
gouvernemental aux fins de la cam­
pagne

Johnson trouve par ailleurs 
normal que son personnel politique 
milite en sa faveur comme ce fut le

cas du personnel politique des dé­
putés libéraux, payés par l’Assem­
blée nationale qui militaient pour 
un des trois candidats dans la cour­
se au leadership en 1983. “Ce n’est 
pas vrai que je vais prendre l’au­
tobus entre Montréal et Québec 
parce que suis en campagne.”

Il rappelle par ailleurs que son 
objectif consiste d’ici le 15 août à 
ramener sous le giron péquiste 
d’anciens militants désenchantés 
par l’échec constitutionnel et les 
négociations dans le secteur public 
plus que par le virage du 19 janvier 
Bref, “aux gens qui ont investi tout 
leur temps dans la politique pen­
dant des années et qui ont décidé de 
construire des choses ailleurs”. M. 
Johnson se fixe pour objectif de 
leur redonner le goût de la politi­
que.

Il ne rejette pas les souverainis­
tes à condition qu’ils soient “tran­
quilles. patients, convaincus et en­
têtés ”, Quant à celles et ceux qui 
ont fait le choix de “personnaliser" 
les choix de la majorité du parti, ils 
respecte leur décision de ne pas re­
venir si telle est leur volonté

Sans prétendre qu’il existe un re­
mède pour tous les maux économi­
ques. M Johnson entend donner 
priorité à la création d’emplois plu­
tôt qu'a l’accroissement des servi­
ces dans le partage de la richesse 
collective.

M Johnson sera de passage en 
Estrie jeudi

2 attentats: 
18 MORTS

■
JERUSALEM (AFP) - 
Deux attentats à la voiture 
piégée ont fait 18 morts (15 ci­
vils libanais, deux membres de 

l’ALS et le conducteur d’une des 
voitures), mardi après-midi à 
Ras Bayada et Hasbaya au Sud- 
Liban. à-t-on indiqué de sources 
militaires israéliennes.

Huit soldats de l’ALS (Armée 
du Liban-sud, créée et armée 
par Israel) et deux soldats israé­
liens ont été blessés.

Le Parti national social syrien 
(PNSS-libanais) a revendiqué 
mardi soir, dans un communi­
qué, les deux attentats perpétrés 
dans la journée 

La première voiture, une 
Volkswagen commerciale, a été 
stoppée à un barrage tenu par 
l’ALS à Hasbaya. situé à la li­
mite nord de la zone de sécurité.

!

Un soldat de l’ALS a demandé 
au conducteur du véhicule de lui 
montrer ses papiers, qui lui ont 
paru suspects, et de descendre 
de sa voiture pour procéder à 
une fouille de celle-ci C'est à ce 
moment que le conducteur a dé­
clenché l'explosion, d’une très 
forte puissance, vers 16h30 loca­
les <09h30 HAE).

Dix minutes après cette pre- 
: mière explosion, une jeune fem­

me au volant d’une voiture de 
marque Peugeot, s'est présentée 
à un autre barrage et, pour évi­
ter une fouille, a fait exploser 
son véhicule qui contenait une 
charge beaucoup moins impor­
tante que celle utilisée pour le 
premier attentat.

I
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Voie de contournement nord

"ravaux de 7,5 millions $ à la fin de l'été

Il s'agira cette fois de prolonger 
cette section de l'autoroute 10-55 
depuis l’échangeur du boulevard St- 
François jusqu'à la route 216, ou 
route du CHUS, sur une distance 
d’environ trois kilomètres.

Un ingénieur au ministère des 
Transports a confirmé hier à La 
Tribune qu'à la suite de l’ouverture 
des soumissions, le 6 août, où l’on 
connaîtra alors exactement le coût 
du projet, et la période d’analyse 
qui suivra, les travaux pourront dé­
buter vers la mi-septembre. Ceux- 
ci, réalisés entièrement dans la 
municipalité de Fleurimont, com-

f rendront le terrassement, la struc- 
ure de chaussée, le revêtement, 

l’aménagement d’espaces verts, le 
traitement de surface et la cons­
truction de deux ponts et d’un pon­
ceau arqué. Ce chantier se veut le 
plus important projet routier dans 
la région.

Ce faisant, après le premier tron­
çon devant être inauguré dès cet 
automne, depuis la jonction de l’au­
toroute 10-55 jusqu’à l’échangeur du 
boulevard St-François, cette deu­
xième section devrait être mise en 
service à l’automne 1986, soit jus­
qu'au chemin du CHUS.

D’ici là, cependant, bien d’autres 
travaux devront être menés. Ainsi, 
un contrat d’environ 2 millions $ a 
justement été accordé hier pour fi­
naliser les travaux de pavage, d’é­
clairage et de signalisation sur le 
premier tronçon de l’autoroute à 
quatre voies. Puis, cet automne, un 
autre contrat sera confié afin d’a­
ménager une infrastructure per­
mettant l’entrée et la sortie de la 
circulation, à la hauteur de la route

par François Gougeon 
SHERBROOKE - Après 
une brève accalmie, ie 

chantier de construction de la 
voie de contournement nord re­
prendra de plus belle à la fin de 
i’été, avec le lancement de tra­
vaux de l’ordre de quelque 7,5 
millions S.

216, et pour élargir à quatre voies 
cette route sur une distance d’en­
viron un kilomètre. En outre, des 
travaux seront nécessaires pour 
améliorer l’intersection formé par 
le boulevard St-François et la voie 
de contournement nord, où l’on re­
trouve actuellement une courbe à 
90 degrés.

Au sujet du boulevard St-Fran­
çois, sa reconstruction n’est pas en­
visagée avant quelques années et, 
malgré les deux possibilités qui 
existent quant au choix d’un tracé, 
il y a de fortes chances que ce soit 
le ministère de l’Environnement 
qui tranche la question. Ce secteur 
se trouve dans une zone inondable

et une étude d’impact actuellement 
en cours permettra de déterminer 
Tissue de ce dossier. Les premiers 
véhicules à circuler sur la voie de 
contournement nord, lors de son ou­
verture, que le ministre Henri Le- 
may, de la Voirie des régions, a an­
noncé pour l’automne, lors du Som­
met socio-économique de TEstrie,

en seront donc quitte pour utiliser 
le boulevard St-François dans son 
état actuel.

Pour ce qui est, finalement, d’un 
autre boulevard que la Ville de 
Sherbrooke aimerait bien voir amé­
nager, le boulevard Jacques-Car­
tier, le dossier est “au point mort”.

Non seulement le ministère des 
Transports ne semble guère enclin 
à aménager une infrastructure à la 
hauteur de ce futur boulevard que 
Sherbrooke désire prolonger, mais 
tout porte actuellement à penser 
que si échangeur il y a éventuel­
lement. il desservira plutôt le bou­
levard Queen.

Les travaux de construction de la voie de contour­
nement nord de Sherbrooke se poursuivront à la fin

de l'été, alors que le ministère des Transports prévoit 
y investir un montant de 7,5 millions $ pour proion-
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(Photo La Tribune par CLaude Poulin)

ger cette artère depuis l'échangeur du boulevard St- 
François jusqu'à la route 216, ou chemin du CHUS.

Atterrissage d'urgence 
d'un hélicoptère 
à la plage de Magog

MAGOG - Un hélicop­
tère Bell 210 des forces 

armées canadiennes, avec 
trois personnes à son bord, 
s’est posé d’urgence à la plage 
municipale de Magog, hier, en 
fin d’après-midi.

L’incident s’est produit vers 
17h30, alors que la plage était re­
lativement déserte, et il n’a pro­
voqué aucune blessure et causé 
aucun dégât matériel.

Les trois membres de l’équi­
page se dirigeaient vraisemblable­
ment vers la base de Brandon, en 
Ontario, et c’est précisément les 
contrôleurs de cet endroit qui ont

reçu, les premiers, le message de 
détresse du pilote, aux prises avec 
des ennuis mécaniques. Un repré­
sentant des forces armées a par 
la suite acheminé ce message à la 
Sûreté du Québec, détachement 
de Sherbrooke, mais ce sont fina­
lement les policiers de la Sûreté 
municipale de Magog qui se sont 
rendus sur les lieux de l’atterris­
sage d’urgence.

Sans plus de fracas cependant, 
les militaires ont mis environ une 
demie-heure pour remettre l’hé­
licoptère en état de voler sans 
problèmes et ils sont finalement 
repartis comme ils étaient arri­
vés. par la voie des airs.
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«L Au palais de justice

• Renvoyé pour examen de 3 jours
SHERBROOKE — Le magistrat 

Michel Côté de la Cour des sessions 
de la paix a renvoyé pour un exa­
men de trois jours Réjean Berge­
ron, âgé de 24 ans, qui s'était pré­
senté devant lui avec un peignoir 
mauve.

Cet individu est soupçonné de 
voies de fait avec menaces, méfait 
à la propriété de la gendarmerie et 
de bris de probation.

Le procureur Guy Quirion avait 
demandé que Bergeron soit exa­
miné par un médecin avant de ré­
pondre aux accusations portées 
contre lui.

Le constable Jacques Donahue 
avait déposé que le suspect mani­
feste des agissements bizarres de­
puis quelques jours, comme porter 
un peignoir, payer une course de 
taxi avec un gilet de femme et ap­
porter des rebuts chez lui.

Il a dit que Bergeron lui avait re­
présenté qu’il possède trois maga­
sins, cinq voitures et était attendu 
en Californie à l’heure de sa com­
parution.

Le suspect, qui est représenté 
par Me Marc Montplaisir, doit être 
ramené vendredi devant le tribunal.

• Le témoin néglige de se présenter
SHERBROOKE - Jean-Paul 

Duff a été libéré d’une accusation 
d'agression sexuelle avec blessures 
à l'egard d'une femme âgée de 21 
ans après qu'elle eût négligé de se 
présenter devant le tribunal pour 
témoigner à l'enquête préliminaire.

Le magistrat Michel Côté de la 
Cour des sessions de la paix, qui a 
rendu cette décision, a toutefois de­
mandé au procureur Thomas Walsh 
de réévaluer sa filière.

Le défenseur Michel Beauchemin 
avait exigé la libération de Duff, 
âgé de 45 et demeurant à St-Hya- 
cinthe.

L'enquêteur Jean-Noël Turcotte 
de la SQ a témoigné que la plai­
gnante lui avait fait part de son dé­
sir de retirer sa plainte, a modifié 
sa version et devait subir des trai­
tements à l’hôpital hier.

Me Walsh a alors réclamé l’émis­
sion d’un mandat contre la plai­
gnante.

Le tribunal a ordonné au policier 
d’aller chercher le témoin, qui n’a 
pas le téléphone.

M. Turcotte a informé le juge à 
son retour que la dame était introu­
vable.

• Liberté provisoire accordée
SHERBROOKE - Ronald ”pit” 

Boudreau, qui est soupçonné d’a­
voir joué au justicier, a pu repren­
dre sa liberté provisoire à la con­
dition de ne pas communiquer di­
rectement ou par l’entremise de 
ses amis avec la victime alléguée.

Il avait protesté de son innocence 
à une accusation de voies de fait 
contre un jeune homme de Magog.

Boudreau avait été arrêté trois 
heures après sa libération de prison 
où il venait de purger une peine de 
23 mois.

L'enquêteur Denis Lamontagne 
de la police locale a relaté que le 
prévenu aurait retenu et frappé sa 
victime avec un casque de moto­

cyclette parce qu’il la soupçonnait 
d un vol a l’égard d’un ami.

Il a ensuite dit aux policiers que 
cet individu '‘mangerait une bonne 
volée”.

Le défenseur Marc Montplaisir a 
réclamé que son client, âgé de 24 
ans, soit remis en liberté sous con­
dition.

Le magistrat Michel Côté de la 
Cour des sessions de la paix a ac­
cordé un cautionnement à Boudreau 
en l’avertissant cependant qu'il fe­
rait mieux de ne pas revenir devant 
le tribunal parce qu’il resterait der­
rière les barreaux cette fois-là.

Son enquête préliminaire a été 
reportée au 30 juillet.

• Déjà condamné pour ce vol
SHERBROOKE - Alain Mon- 

doux, âgé de 22 ans, a été acquitté 
hier pour autrefois convict d’un 
cambriolage remontant au 29 mars 
1983 à Ulverton.

Le défenseur Marc Montplaisir 
avait représenté que son client 
avait été condamné à une peine de 
six mois de détention le 5 avril 1983 
dans le district de Drummond.

Le juge Michel Côté de la Cour 
des sessions de la paix a acquitté 
Mondoux en vertu du principe qu’u­
ne personne ne peut être conaam- 
née deux fois pour le même crime

Mondoux avait été arrêté diman­
che en marge de cette plainte qui 
traînait dans le district ae St-Fran­
çois.

• Référé devant un jury
SHERBROOKE - Robert Cas- 

tonguay, âgé de 18 ans, a été référé 
devant un jury pour répondre du vol 
qualifié de 31 t et de la voiture d’un 
individu le 25 juin à Fleurimont 

Il avait été admis à son enquête

firéliminaire hier devant le magis- 
rat Michel Côté de la Cour des ses­

sions de la paix.

• Il réopte pour un
SHERBROOKE - Gaétan Lan- 

gevin a réopté pour un procès ex­
péditif vendredi afin de répondre 
d'un vol de 175 f à la pointe d’un 
couteau chez un dépanneur 

Il avait été cité à son examen vo-

Le défenseur Jean Leblanc avait 
dispensé la poursuite de faire en­
tendre des témoins à ce stade des 
procédures

Castonguay connaîtra la date de 
son procès le 9 septembre.

Il est soupçonné d'avoir commis 
ces crimes a la pointe d'un couteau 
à l'appartement ae la victime

procès expéditif
lontaire hier devant le magistrat 
Michel Côté de la Cour des sessions 
de la paix

Langevin. âgé de 20 ans. de St- 
Georges. est défendu par Me Jean 
Leblanc
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King
Wellington

RÉDIGÉ EN COLLABORATION

TW
Alphonse Saumler vient de ra­

jeunir sous l’effet d’une “grand- 
paternité”.

- O -
Un nouveau pas de danse 

vient d’être créé par Ginette 
Beaubien ça s’appelle le pas de
la rotule tordue.

- O -
Gilles Guillemette possède un 

hors bord qui démarre toujours 
du premier coup. Mais qui ne dé­
marre jamais quand Michel 
Beaubien est dans les parages.

- O -
Le juge Michel Côté de la 

Cour des sessions de la paix a 
perdu plusieurs livres en effec­
tuant des travaux de terrasse­
ment à son domicile.

- O -
Précédent dans le district de 

St-François, Nicole Desrochers 
se mariera devant son père, le 
protonotaire adjoint Léo-Paul 
Desrochers, tandis que sa mère 
Henriette servira de témoin.

- O -
Me Marc Montplaisir prend 

tellement de soins de sa nouvelle 
voiture sportive qu’il a décidé de 
ne pas la sortir au soleil, à la 
pluie et à la nei^e.

Depuis qu’il arbore une nou­
velle coiffure futuriste. Me Clau­
de Nadeau a décliné l’offre de 
confrères qui lui ont suggéré de

Il parait qu’André Côté 
deviendrait favorable au 
hui9-clos quand on parle 

de culture de pins.

prendre une poursuite contre son 
coiffeur.

- O -
Un groupe de pressiers et 

d’expéditeurs de La Tribune a 
pratiqué une nouvelle chasse 
dans les boisés longeant le che­
min Ste-Catherine, aux environs 
de 7 h., hier matin. En effet, ils 
couraient un compagnon de tra­
vail des presses, Benoît Côté, 
promené attaché sur une remor­
que. pour souligner son prochain 
mariage Benoît a réussi à se li­
bérer et à s'enfuir dans les bois. 
Il fut retrouvé quelques minutes 
plus tard.

- O -
Le conseiller Antonio Pinard

est contraint, sur l’ordonnance 
de son médecin, à passer la se­
maine bien tranquille à la 
maison. Cela fait suite à une 
douleur à un genou qu’il a res­
sentie en fin de semaine et qui a 
nécessité un bref séjour à l’hô­
pital. C’est pourquoi le doyen du 
conseil municipal n'a pu assister 
hier à la conférence de presse 
sur la programmation de l’ex­
position centenaire de Sherbroo­
ke. où il a été président honorai­
re.

- O -
En voulant mettre à l’épreuve 

ses talents d’exhibitionniste, lors 
de la Confédération. Jacques La- 
flamme n’aurait jamais pensé 
que cela lui donne l’occasion de 
voir son nom dans cette chroni­
que.

L ENVELOPPED ARGENT
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PRENEZ EN NOTE 
TOUS LES MONTANTS 

OU LUNDI AU VENDREDI

Pour vos travaux en...

Clément Fortier 
Et Associés Inc.

965, rue Panneton 
Sherbrooke, Qué.
J1K 2B3
(819) 563 8333

Isolation
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1 5,000 visiteurs attendus à l'Expo

Pour souligner ses 100 ans, l'exposition ré­
gionale agricole de Sherbrooxe aura sa 
mascotte: M. Centenaire.

par François Gougeon 
SHERBROOKE - En raison 
des nombreuses activités qui 

seront tenues sur le site du plateau 
Parc, du 9 au 18 août, les organisa­
teurs de l’exposition régionale agri­
cole de Sherbrooke comptent y atti­
rer pas moins de 125,000 visiteurs.

C'est là l’objectif de cette grande 
fête de 10 jours qui célèbre cette année 
son 100e anniversaire, soit environ 
25,000 personnes de plus que l’année 
dernière. Et. pour y arriver, les respon­
sables n'ont nen négligé.

Hier, lors d’une conférence de presse 
tenue sur le site, des responsables, 
comme Gaston Rouleau, Ronald Mar­
tel, Robert Dandurand et le président 
David Price tie président du Comité du 
centenaire, Roméo Quintal était ab­
sent), se sont succédé pour donner les 
grandes lignes de cet événement. Seu­
lement les grandes lignes, en effet, car 
la programmation renferme des centai­
nes de sujets, tant les jugements pour 
les animaux, des conférences sur l’en­
tretien des plantes, des spectacles, con­
cours hippiques, acrobatie, jeux forains

et ainsi ae suite La liste en est prati­
quement démesurée et, chaque jour, du 
9 au 18 août, de 9 heures à minuit, il n'y 
aura pas une minute d interruption Et. 
avant l’inauguration de cette dizaine de 
gaieté, au cours du prochain mois, une 
série d événements viendront rappeler 
que 1 Expo-centenaire s'en vient tour­
noi de golf, bingo, course sous harnais, 
présence de la mascotte M Centenaire 
lors de la Fête du lac des nations, entre 
autres.

Pour sa part, Gaston Rouleau a ex­
pliqué hier que toutes les activités, tous 
tes kiosques, ont été prévus de façon à 
ce qu'il y ait de l'animation générale 
d’un bout à l’autre du terrain et cela, 
de façon à éviter la concentration en 
certains endroits uniquement. Des réa­
ménagements ont d'ailleurs été effec­
tués sur le site dont l'accessibilité sera 
améliorée Ainsi, les véhicules pénétre­
ront par deux entrées depuis la rue St- 
Michel et stationneront sur la piste de 
course.

Parmi les événements spéciaux, on 
notera un jumelage entre la foire de 
Caen (France) et l’exposition de Sher­
brooke, où trois boulangers de cette ré­
gion de la Normandie seront à l'oeuvre.

On remarquera aussi la présence de la 
cavalerie ae la Gendarmerie royale du 
Canada dans le cadre d un concours 
hippique international, de la troupe 
Gramophone au laser, compose des ar­
tistes Jean-Pierre Ferland, Nanette 
Workman. Marie-Claire Séguin et Loui­
se Portai Et de nombreux autres

Le conseiller Robert Dandurand, qui 
succède à Roméo Quintal à titre de re­
présentant de la Ville de Sherbrooke au 
sein de l’exécutif de GERAS, a signalé 
qu’il en coûtera environ 800,000 S pour 
1 organisation de l exposition Et, afin 
de faciliter le financement. 100.000 piè­
ces de monnaie en nickel-argent, d’une 
valeur d'un dollar pièce, ont été frap­
pées pour l'occasion Elles seront dis­
ponibles par le biais du réseau des 
Caisses populaires Aussi, les responsa­
bles ont tenu à féliciter les commandi­
taires majeurs associés aux festivités, 
dont Bell Canada, Bertrand Degré, 
Agropur et la Brasserie Labatt Ils ont 
finalement indiqué que le prix d’entrée 
sera de 7 $ pour les adultes et 4 $ pour 
les 10 ans et moins, et comprendra un 
livret de coupos-rabais d’une valeur de 
100 $ Gaston Rouleau

(Photo La Tribune par Bernard Vanler)

Le constable Richard Collard avec le nouvel uniforme de Mé­
tro-Police.

Métro-Police
change
d'uniforme

SHERBROOKE (PYM) 
— Les policiers de Mé- 

tro-PolIce travaillent avec de 
nouveaux uniformes depuis 
hier. Cet uniforme se com­
pose d’un pantalon et d’une 
chemise de couleur bleu ma­
rin, de style américain.

Le directeur de Métro-Po­
lice, Richard Tremblay, ini­
tiateur du projet, révèle les 
différentes raisons qui l’ont 
poussé à tenter cette expé­
rience: “L’uniforme bleu 
pâle était devenu trop fré­
quent. Les pompiers, les fac­
teurs, les livreurs et autres 
sont habillés avec cette cou­
leur. Cette nouvelle couleur 
aidera donc le citoyen dans 
l’identification du policier”, 
a-t-il déclaré.

Les policiers de Métro-Po­
lice sont présentement, avec 
le corps de police de St-Hu- 
bert, les seuls au Québec qui 
tentent cette expérience plu­
tôt originale. "A la fin de 
l’été, nous remettrons nos re­
commandations au bureau de 
normalisation du Québec ", 
de renchérir M. Tremblay.

Les principales différences 
entre l’ancien et le nouvel 
uniforme se situent surtout 
au niveau de l’apparence ex­

térieure. Le traditionnel 
écusson indiquant le corps de 
police se voit éliminé. A la 
place, le citoyen peut voir 
clairement le nom du consta­
ble avec qui il parle. De plus, 
les galons seront dorénavant, 
situés sur le colet de la che­
mise ou encore sur les épau­
les. Dernier changement ma­
jeur, l’ancienne casquette, 
plus souvent encombrante 
qu’utile, laisse la place à une 
casquette plus légère du type 
que l’on rencontre sur les ter­
rains de baseball.

En ce qui a trait à la réac­
tion du public, le constable 
Richard Collard affirme: 
“C’est très favorable, le 
monde reste surpris un ins­
tant, mais s’habitue vite. Le 
public semble préférer le 
nouvel uniforme. Je n’ai eu 
que des bons commentaires.”

Les policiers aussi sem­
blent bien s’habituer avec 
leur nouvel uniforme de tra­
vail. ‘‘Le changement ne re­
présente pas grand-chose 
pour le policier, seule la cou­
leur et la casquette diffèrent. 
L’absence ou la présence d’é­
cusson, de galon ne change 
rien à notre travail. C’est 
surtout le citoyen qui profite 
des changements ”, de dire le 
constable Collard.

SHERBROOKE - A l’avenir, 
tous les préposés à la surveil­

lance et à l’entretien dans les parcs 
municipaux de Sherbrooke seront 
Identifiés grâce au port d’un T-shirt 
rouge portant l’inscription surveil- 
lanf ou ‘préposé’

Le chef de la section parcs et ar­
boriculture. Jean-Claude Tremblay, 
a expliqué hier que la mesure vise 
essentiellement à permettre aux 
usagers de ces espaces verts à 
mieux reconnaître les gardiens des 
parcs

"De cette façon, quand les gens

auront besoin d’information ou qu’il 
y aura une urgence, ils pourront 
vite identifiés la personne responsa­
ble". a dit M. Tremblay.

Un horaire de surveillance a été 
établi et cette responsabilité d'en- 
tretetnir et de surveiller les parcs 
sera confié aux employés des Tra­
vaux publics, en semaine, jusqu’à 
15 h 30. après quoi des étudiants 
embauchés par les Services récréa­
tifs et communautaires prendront 
la relève, tout comme les week­
end.

En mettant sur pied une entreprise de distribution de cartes postales

Daniel Vanderberghe a créé 
son propre emploi d'été

par Gilles Fisette 
SHERBROOKE - “Ce 
que je voulais, c’est de 

m’ouvrir des portes. Je voulais 
me permettre d’ajouter des réa­
lisations à mon curriculum vi­
tae et, lorsque je quitterai les 
études et chercherai un emploi, 
me rendre plus intéressant pour 
un employeur. Et, qui sait, me 
donner le choix d’un em­
ployeur.”

Daniel Vanderberghe, un 
Sherbrookois qui terminera en 
décembre un baccalauréat en 
administration, option finance, 
est en voie de dépasser son ob­
jectif.

Un des rares, sinon le seul 
jeune de la région à se prévaloir 
du programme ‘‘Etudiant entre­
preneur” de la Commission 
d’emploi et immigration Cana­
da, M. Vanderberghe a en effet 
créé son propre emploi cet été. 
Mieux, il a mis sur pied une en­
treprise oeuvrant dans un sec­
teur inexploité jusqu’ici en Es- 
trie.

Il s'agit de Cartorama Inc., 
une entreprise qui se spécialise 
dans la création et la distribu­
tion de cartes postales illustrant 
des scènes de la région.

Travailleur à temps partiel au 
bureau de poste depuis qu'il a 18 
ans, poste qu’il a conservé et 
mène de pair avec son entrepri­
se dont il est le seul employé, il 
en a vu défiler des cartes pos­
tales sous ses yeux. Maintenant, 
il a la satisfaction de voir pas­
ser quelques-unes des siennes.

‘‘Je voulais un travail d’été et 
mettre sur pied ma propre en­
treprise. Je me suis dit que je 
devais commencer à partir de 
l’expérience acquise aux Pos-

photo La Tribun# par Bernard Vanier)

Grâce aux photographies de son frère Pierre et de Renaud Tho­
mas ainsi que de Jean Lapointe, M. Daniel Vanderberghe veut of­
frir un produit d'une qualité remarquable.

tes. Et j’ai pensé aux cartes 
postales. J’ai toujours été sur­
pris de voir la piètre qualité des 
produits offerts aux consom­
mateurs et la quasi-absence de 
cartes illustrant la région.”

Son créneau était trouvé. 
Mais le plus difficile restait à 
venir car il fallait maintenant 
dénicher des photos intéressan­
tes, trouver un imprimeur à la

hauteur des attentes de Carto­
rama — ne connaissant rien en 
imprimerie, ni d’Eve, ni d’A­
dam, M. Vanderberghe se do­
cumente durant deux semaines 
avant d’aborder son premier 
imprimeur — , faire laminer le

Eroduit et, surtout, le distri- 
uer, encore que la question de 
mise de fonds n’était pas négli­

geable: 5,000 $ environ dont

2,000 $ pouvaient provenir d'un 
prêt garanti dans le cadre du 
programme “Etudiant entrepre­
neur".

Une première série de six 
cartes postales différentes est 
ainsi distribuée en région. Une 
seconde devrait voir le jour 
sous peu.

“J’ai fait des erreurs... Ainsi, 
je voulais que mes cartes pos­
tales soient très belles, d’une 
qualité artistique remarquable, 
et que leurs illustrations soient 
suffisamment universelles pour 
se vendre partout en région. 
J’ai appris que les gens désirent 
surtout des cartes postales qui 
illustrent davantage un site vi­
sité. Le cénotaphe de Sherbroo­
ke, par exemple. J’apprends.”

Dernièrement, l’entreprise a 
conclu une entente avec un dis­
tributeur, ce qui laissera davan­
tage de temps à M. Vanderberg­
he pour chercher de nouveaux 
produits. La conception d’un ca­
lendrier ne serait pas exclu.

En septembre, il retournera 
aux études mais Cartorama 
poursuivra ses activités.

Interrogé à savoir si Carto­
rama qui se voulait, au point de 
départ, un simple ajout à un 
curriculum vitae en vue d'inté­
resser d’éventuels employeurs, 
n'est pas en voie de se transfor­
mer en emploi permanent, M. 
Vanderberghe se montre pru­
dent.

“Peut-être. Moi, je me suis 
toujours garantie des portes ou­
vertes. Je continuerai l’entre-

Krise puisqu'elle a du potentiel.
lais de là à en vivre, il y a en­

core une marge que je ne peux 
franchir pour l’instant. On ver­
ra.”

Tous les préposés aux 
parcs faciles à identifier

La rue Bouchette à sens unique1 (Photo L# Tribun# par Bernard Vantar)

Prospect, tandis que le terre-plein du boulevard Portland a étéLa division de la voie publique a commencé hier son expérien­
ce-pilote de trois mois pour décongestionner la rue Bouchette 
qui sert de raccourci aux automobilistes entre le boulevard Jac­
ques-Cartier et la rue Prospect. La rue Bouchette a été rendue à 
sens unique vers le nord depuis la rue Youville jusqu'à la rue

-ph
obstrué de blocs de béton à la hauteur de la rue Bouchette, où 
près de 2,000 véhicules circulent quotiennement, selon un com­
ptage de la division du génie civil.
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“Le festival, c’est gai et on sent 
que les gens qui y participent sont 
fiers de cet événement Personnel­
lement, je suis épaté par ces jeunes 
danseurs et chanteurs de toutes ces 
nations et par les magnifiques cos­
tumes qu’ils revêtent. On sent vrai­
ment qu’ils sont excités de nous fai­
re connaître leur patrimoine,” a 
ajouté M Bissonnette

Parmi les nombreuses activités 
auxquelles ils ont participé, M Bis­
sonnette et Mme Savaria ont gran­
dement apprécié leur passage au 
Village québécois d’Antan ou l’on 
présente des périodes d'animation 
durant le festival

“Moi, j’aime bien jouer du violon 
et là-bas, il y a un M. Houle qui 
m’a permis a'utiliser le sien quel­

ques instants Pendant ce temps, 
elle (Mme Savaria) chantait des 
chansons à répondre Ce fut vrai­
ment une journée très plaisante," a 
raconté M Bissonnette

Malgré leur âge, M Bissonnette 
et Mme Savaria sont en pleine san­
té et forment un couple très actif. 
Avant de passer à Drummondville 
pour le festival de folklore, ils s'é­
talent rendus à Wildwood pour une 
festival pour personnes àgees Dans 
quelques jours, ils se rendront aux 
Milles-Iles. Après ce sera autre 
chose.

“Nous n’avons pas le temps de 
nous ennuyer et une chose qui est 
certaine, c'est qu’on se promet bien 
de suivre le festival de folklore à 
tous les ans," a conclu Mme Sava­
ria.

“Et vous, en Turquie, com­
ment les jeunes occupent-ils 
leurs loisirs ? Est-ce comme à 
Hawaii ou en Italie ? Le coût 
des loisirs, chez vous, sont-ils 
défrayés par l'Etat ou par le 
jeune lui-même ? Voilà autant 
de questions et bien d'autres 
(comme sur le travail, l'alcoo­
lisme, le suicide) qui sont abor­
dées lors des Forums-Jeunesse 
tenus pendant le festival mon­
dial de foklore de Drummond­
ville, avec les représentants des 
pays les plus variés. Les anima­
teurs, Doris Blanche! et Pierre 
Houle, posent des questions, 
sollicitent des interventions et 
surtout, font la traduction de 
l'anglais au français et vice-ver- 
sa.

(Photo La Tribune par Richard Jean)

M. Gérard Bissonnette et sa charmante compagne Mme Gilber- 
te Savaria étaient fiers de pouvoir se faire photographier en com­
pagnie de Mme Françoise Gaudet-Smet, la présidente d'honneur 
de la journée des ainés.

par Richard Jean
DRUMMONDVILLE - Lui a 75 ans et il est veuf. Elle est aussi 

veuve à 66 ans. Depuis cinq ans, Ils ont choisi de vivre ensemble et 
de partager pleinement leurs vieux jours après avoir tous deux 
bien élevé leur famille.

M Gérard Bissonnette et Mme 
Gilberte Savaria. de la rue Lajeu- 
nesse à Ahuntsic. sont à Drum­
mondville depuis dimanche dernier 
et repartent demain Depuis leur 
arrivée, ils n’ont rien manqué du 4e 
Festival mondial de folklore et ils 
ne voulaient surtout pas rater la 
journée spéciale des ainés hier 
avant de retourner chez-eux 

“Nous n’en sommes pas à notre 
première visite ici. Nous sommes 
venus l’an passé et nous avions été 
emballés par l’ampleur du festival. 
C’est pourquoi nous tenions à re­

venir cette année,” de dire M Bis­
sonnette

Le valeureux couple se dit char­
mé par toute l’atmosphère qui rè-
?;ne a Drummondville durant le fes- 
ival de folklore

"Nous aimons bien Drummond­
ville. C’est une belle ville, propre 
surtout, et les gens sont accueil­
lants et très chaleureux. Pour 
Drummondville, ce festival, c’est 
une vraie richesse," a déclaré Mme 
Savaria, dont le fils Marc demeure 
à Drummondville

Lac-Mégantic se dotera d'un comité de relance
LAC-MEGANTIC (RV) - Un 

comité de relance verra le jour 
sous peu à Lac-Mégantic.

SHERBROOKE (MR)- La 
maison St-Michel. de Compton, re­
couvrera-t-elle sa vocation éduca­
tive0

S’il n’en tient qu’à M. Yvon 
Beaulieu, professeur de Coaticook. 
oui.

M. Beaulieu travaille depuis 
quelque temps à un projet de créa­
tion d’un pensionnat pour les en­
fants de 6 à 12 ans, de l’ordre pri­
maire.

C’est un service, dit M Beaulieu, 
qui n’existe pas en Estrie et pour 
lequel il y a une demande. Compte 
tenu du contexte social actuel — 
parents au travail et familles 
monoparentales, par exemple — le 
service, croit-il. est susceptible de 
représenter une solution pour plu­
sieurs parents ayant des enfants 
d’âge primaire

Le projet que mijote M. Beaulieu 
se veut un service de pensionnat of­
fert du lundi au vendredi aux jeu­
nes du primaire Les enfants, dit-il, 
retourneraient dans leur famille du­
rant le week-end. Un certain nom­
bre de familles trouveraient dans 
cette formule de pensionnat une so­
lution au problème de l’indisponibi­
lité des parents, tout en leur per­
mettant de garder le contact avec 
leurs enfants pendant le week-end

La maison St-Michel, propriété 
des Frères des écoles chrétiennes, 
a été un pensionnat pendant plu­
sieurs années; elle accueillait jadis 
plusieurs jeunes du secondaire De­
puis l’abandon de la mission édu­
cative de la maison St-Michel. quel- 

ues organismes y louent des temps 
e loisir, au gymnase et à la pisci­

ne. entre autres lieux
La maison est très vaste et dis-

A la dernière séance du con­
seil, deux représentants ont été 
nommés sur le comité, dont

pose de plusieurs équipements et 
services intéressants, dit M. Beau- 
lieu, de sorte qu’elle constitue un 
endroit idéal pour y entreprendre 
l’éducation de jeunes pensionnaires. 
En plus de la piscine, du gymnase, 
de vastes espaces intérieurs et ex­
térieurs. on y trouve toutes les fa­
cilités d’un pensionnat: de multi­
ples chambres, une cafétéria et plu­
sieurs locaux de classe.

Une estimation sommaire des be­
soins portés à sa connaissance lais­
se croire à M. Yvon Beaulieu qu’il 
y aurait actuellement une demande 
pour au moins de 100 à 200 enfants 
du primaire à cet éventuel pension­
nat.

Actuellement, les citoyens de 
l’Estrie à la recherche d'un tel ser­
vice ne le trouvent qu'à l’extérieur 
de la région, de sorte, dit M. Beau- 
lieu, que la région aurait tout inté­
rêt à le développer, sans compter 
l’impact socio-économique qu’il re- 
présentrait pour l’Estrie Même 
des gens de l'extérieur pourraient 
trouver un intérêt à envoyer leurs 
enfants dans un établissement situé 
dans le cadre paisible de Compton

Selon M Beaulieu, les hommes 
politiques de la région à qui 11 a 
parlé du projet ont convenu que ce 
projet pouvait représenter un inté­
rêt pour l’Estrie

Les parents qui voudraient obte­
nir de plus amples renseignements 
au sujet de ce projet pourront écri­
re à Projet de pensionnat primaire, 
Maison St-Michel, à Compton. JOB 
1L0, en donnant leur nom, leur 
adresse et leur numéro de télépho­
ne afin que M Beaulieu rentre en 
communication avec eux à la fin de 
l'été

l’implantation officielle sera an­
noncé dans le courant de la se­
maine prochaine.

En fait, le comité naît à la 
suite de l’annonce de la ferme­
ture définitive des Industries 
Manufacturières Mégantic, en­
traînant la perte des 250 em­
plois.

Le maire Jean Lessard a 
précisé qu’il s’agit d’un comité 
indépendant de celui de reclas­
sement déjà existant.

Un spécialiste sera embauché 
afin d'étudier et préparer un 
plan d’action. Il devra trouver 
des orientations majeures pour

MAGOG (GP) — Même s’il con­
naît chaque année un grand succès 
populaire, le Festival des Couleurs 
de Magog pourrait disparaître, fau­
te de relève chez les directeurs 
d’activités

Une assemblée publique aura 
donc lieu demain à l'hôtel de ville 
de Magog à 19h00, afin de trouver 
des bénévoles en vue de préparer 
l'édition 1985

“L’an passé, nous avons fonction­
né avec trois directeurs seulement, 
et c'était très insuffisant: déclare 
M Jean-Claude Martin, président 
de la 10e édition du festival. “Nous 
avions beaucoup trop de travail! Il 
aurait fallu au minimum doubler 
les équipes, et c'est pour cette rai­
son que nous faisons appel au gens 
de Magog, qui seraient intéressés à 
participer à l’organisation ” M

le développement future de la 
Ville.

Jusqu'à présent, il semble que 
les gouvernements fédéral et 
provincial se soient entendus 
pour y participer financière­
ment. Il y aura également l’im­
plication de la Ville, du com­
missariat industriel régional, de 
la Société CLE de la région de 
Mégantic, du Syndicat des em­
ployés des Industries Manufac­
turière et bien entendu des tra­
vailleurs de cette même entre­
prise.

Un somme de 50,000 S sera 
mise à la disposition du comité 
dont une participation de 10,000 
$ de la Ville de Lac-Mégantic.

Martin et ses équipiers souhaitent 
trouver des gens actifs et pleins d’i­
nitiative. qui accepteraient de par­
tager leurs responsabilités le temps 
de préparer le festival.

“Sinon, c’est bien dommage, 
mais le Festival des Couleurs de 
Magog connaîtra un bien triste 10e 
anniversaire! En effet, nous ne 
sommes pas prêts à vivre la même 
expérience que l’an passé où nous 
avons été débordés de travail; aus­
si. nous suspendrons sans doute le 
festival jusqu'à ce que nous ayons 
trouvé des bénévoles intéressés" 
d’ajouter M Martin.

Mais avec conviction il précise 
que les idées ne manquent pas au 
sein de l’équipe, aussi réduite soit- 
elle. et il place tous ses espoirs 
dans l'assemblée de Jeudi pour 
trouver du sang neuf!

Nouvelle vocation éducative 
pour la Maison St-Michel?

Festival des Couleurs menacé 
par le manque de bénévoles

(Pholo Lj Tribune pir Qertid Prince)

Rock-lsland adhère à la Régie 
des déchets de Coaticook

ROCK ISLAND (MD) - Les 
autorités de la ville de Rock-lsland 
ont décidé unanimement, suivant 
en cela les recommandations de l’é- 
chevin Albert Parent,d adhérer à 
la Régie inter-municipale de ges­
tion des déchets de Coaticook Se­
lon le conseiller Parent qui a expli­
qué à ses confrères les avantages 
de cette adhésion, la ville de Rock- 
lsland épargnera ainsi près de 6 
000S par année.

Rock-lsland devient ainsi mem­
bre à part entièe de ce réseau et 
depuis le début dejuillet les déchets 
sont transportés au dépotoir de la 
Régie. Pour faire partie de cet or­
ganisme. il en coûtera 18 995 $ qui 
seront versés d’ici peu.

Les autorités de la ville ont dé­
légué le conseiller Albert Parent au 
conseil d’administration de la Ré­
gie.

Flûtiste de la troupe chinoise

20 ans de métier 
pour Yi Dawei

DRUMMONDVILLE (RJ) - Il 
faut plus que le journaliste de La 
Tribune pour réaliser une brève en­
trevue avec un membre de la trou­
pe Ningxie de Chine, parce tout 
seul avec un Chinois...c’est impos­
sible de traduire son language 
chanté dont les mots se terminent 
par des "an" "ing" "ong.”

Par chance, l’éclairagiste du 
groupe, Zhang Zhang parle un fran­
çais impeccable et c’est lui qui 
s’est chargé de traduire les ques­
tions et les réponses, lors de l’en­
tretien avec Yi Dawei juste avant 
le départ la troupe pour le centre 
Marcel-Dionne. où elle donnait un 
spectacle hier après-midi dans le 
cadre de la journée des aînés.

C’est ainsi qu’avec Zhang Zhang 
(il a étudié son français à l’école 
des langues étrangères de son 
pays) on a pu apprendre que la 
troupe de Ningxia fut spécialement 
formée pour le festival de Drum­
mondville. Elle est composée de 14 
personnes, soit six danseurs et dan­
seuses, six musiciens, une chanteu­
se et un acrobate provenant de la 
compagnie acrobatique nationale.

Dawei. à 33 ans, est l’un des 
membres les plus âgés du groupe. 
Il est l'un des six musiciens et sa 
spécialité est la flûte chinoise.

Pour lui, le folklore n’est pas 
qu’un simple passe-temps de quel­
ques heures par semaine, mais plu­
tôt un emploi presque à temps com­
plet.

"J’ai appris la flûte d’ahord à l’é­
cole puis j’en ai fait une spécialité. 
Ca fait maintenant vingt ans que je 
joue de cet instrument,” a-t-il dé­
claré. en chinois bien entendu.

Dewei est vraiment emballé par 
tout ce qu'il voit au festival.

'Je ne croyais pas que c’était si 
important. Nous avons participé à 
un festival à Vancouver avant de 
venir ici mais ce n’était rien de 
comparable. Ici c’est vraiment bien 
organisé et nous sommes traités 
comme des rois. L’atmosphère qui 
règne est vraiment très amicale et 
c’est aussi vraiment amusant d’es­
sayer de communiquer avec les 
gens d’ici et des autres pays,” ex- 
plique-t-il.

En guise de conclusion, il a ajou­
té; “Je suis content de l’expérience 
que je vis présentement et tous les 
membres de la troupe aussi. La 
seule chose qui nous dérange un 
peu, c’est l’horaire qui est peut-être 
un peu trop chargé. C’est parfois 
très fatiguant."

(Photo La Trlbuna par Richard Jean)

Yi Dawei est emballé par ce tout qu'il voit au festival de folklo­
re.

Le Festival aujourd'hui
DRUMMONDVILLE (GP) - Voici les principales activités prévues 

au Festival mondial de Folk,ore pour aujourd’hui, le mercredi 10 juil­
let. La journée entière est consacrée aux jeunes.

10 heures: la troupe ontarienne de Toronto se rend au Village qué­
bécois d’antan et à 11 heures 30, au Parc des Voltigeurs.

Midi: la troupe de Colombie britannique se produit à la Folkothè- 
que. De plus, plusieurs troupes se rendent dans les écoles et les places 
rencontrer des jeunes et y faire de l’animation, notamment aux écoles 
Tétreault, Brossard, Jésus-Adolescent et Duvernay, ainsi qu’au Cen­
tre communautaire de Wickham et au Parc Milette.

13h30: la troupe yougoslave visite le Centre hospitalier Georges- 
Frédéric.

14hl5 : Défilé des jeunes du Centre Marcel Dionne au Parc Woo- 
dyatt.

15 h: Visite à l’extérieur: Chine et Ontario à St-Jean-Baptiste; You­
goslavie à L’Avenir et l’Italie à Odanak

16 h: Forum-Jeunesse au Centre récréatif St-Jean-Baptiste avec 
participants de Grèce, France et Roumanie. De plus, animation des 
USA au Village des Nations.

17 h: Folotnèque: troupe de Suisse.
18 h 30 et 21 h: Centre culturel, troupes de Roumanie, Grèce et Es­

pagne.
20 h: Cégep: spectacle de l’URSS et à l’église St-Georges, concert 

de la Suisse et de la Colombie brittanique.
21 h: Folkothèque: France.
22 h: Animation extérieure, la Roumanie et la Suisse se rendant au 

Village des Nations, l’Espagne à la Folkothèque et la Grèce au Parc 
Woodyatt.

BROMPTONVILLE (LS) - Aux 
dires de certains citoyens de 
Bromptonville, la population serait 
fort heureuse de pouvoir arrêter le 
train en provenance de Sherbrooke 
“on fly", en agitant la main ou le 
foulard, comme c’était la mode il y 
a quelques années 

Selon le maire de Bromptonville, 
Clément Nault, la compagnie Via 
Rail n’est pas encline à se genre de 
pratique; elle vise plutôt la voie ra­

pide entre Sherbrooke et Montréal 
Des arrêts discontinus provoque­
raient d’importants ralentissements 
d’horaire. De plus, la miniscule
fjare de Bromptonville à disparu de 
a carte...

On n’entrevoit, à toute fin prati­
que, aucune chance que le train 
s'arrête à nouveau à Bromptonvil­
le. Les citoyens devront donc se ré­
signer à sè rendre à Sherbrooke 
pour y prendre le train.

C'est le
temps
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Couple âgé amoureux du Festival de folklore
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de festivités pour plaire à tous les goûts
par Yvon Rousseau

DANVILLE — Le comité organisateur des fêtes du 1251ème an­
niversaire de fondation de la municipalité de Danville, a dévoilé 
hier, en conférence de presse, le programme de ces festivités, qui 
•e poursuivront du 1er au 11 août inclusivement.

Le comité a surtout mis l’accent 
sur la participation de la population 
à l’ensemble des festivités qui ont 
été prévues, anglophones et fran­
cophones, jeunes et moins jeunes 
ayant été appelés à collaborer à 
l'organisation

Ce sont des colons venus des 
Etats-Unis, mal à l’aise sous la 
nouvelle constitution américaine, 
après la guerre de l’Indépendance, 
en 1775, qui se sont d’abord établis 
à Shipton et à Danville. Ces fonda­
teurs des Cantons de l’Est venaient 
du Maine, du Vermont, du New 
Hampshire et de l’état de New 
York. Le nombre des loyalistes ain­
si venus s’établir au Canada est es­
timé à 10,000. Ils ont traversé la 
frontière à Baie Missisquoi, Stans- 
tead et Hereford. La fondation du 
Canton de Shipton revient à Elwer 
Cushing, venu s'y établir avec 46 
familles.

Ainsi, jeudi, le 1er août à comp­
ter de 19 h. 30, le cocktail d’ouver­
ture. servi à la grande salle du cen­
tre communautaire Mgr Thibault, 
donnera le signal de départ de la 
fête

Le lendemain, les jeunes de Dan- 
ville seront appelés à participer à 
une soirée disco, aussi à la grande 
salle du centre communautaire, en­
tre 20 h et 24 h.

La fête prendra de l’ampleur sa­
medi, le 3 août, d’abord avec une 
parade, qui partira du garage de M. 
André Demers, à 13 h 30. Un goû­
ter léger sera servi pour les parti­
cipants, à la fin de la parade, dans 
le stationnement en face du bar 
Terrasse de l'hôtel Danville

Le même jour, à 18 h., un ban-

3uet sera servi dans la grande salle 
u centre communautaire. Parmi 

les invités, il sera noté la présence 
d’une délégation venant de Danvil­

le, au Vermont, jumelée à Danville, 
Québec, ainsi que des membres de 
la famille de feu Daniel Johnson, 
ex-premier ministre du Québec, un 
natif de Danville MM Daniel John­
son et Pierre-Marc Johnson, deux 
fils de T ex-premier ministre, ont 
été invités, mais la confirmation de 
leur présence n’a pas encore été re­
çue. Plusieurs maires et conseillers 
municipaux de la région sont éga­
lement au nombre des invités.

Le programme du samedi 3 août 
se terminera par la signature du li­
vre d’or, par les invites, et une soi­
rée dansante, au centre Mgr Thi­
bault, à compter de 20 h.

Dimanche matin, le 4 août, tou­
tes les églises de diverses confes­
sions ont accepté de célébrer une 
seule messe, a 10 h Les partici­
pants à ces messes sont invités à 
revêtir des costumes d’époque.

Après la messe, il y aura 
"Criée” sur le terrain de balle de 
la rue Hébert. Les profits de la ven­
te d’objets recueillis parmi la po­
pulation iront au financement aes 
festivités. Le même jour, il y aura 
parade en calèches des costumes

d époque et remise de prix, ainsi 
qu’un tournoi de balle organisé par 
le club Optimiste pour les 9 à 13 
ans, au parc Optimiste.

Enfin, dimanche, un brunch sera 
servi de midi 30 à 13 h , au centre 
communautaire Au même endroit, 
à compter de 19 h 30, un diapo­
rama sera présenté sur les maisons 
fleuries, à Danville

Les activités reprendront vendre­
di le 9 août, avec un tournoi de ga­
let et de jeu de poche, à l'extérieur, 
pour les jzens du 3e âge et organisé 
par le Club des bons amis, suivi

d’un dîner champêtre, egalement 
pour l'âge d'or Chacun aevra ap­
porter son lunch Cette activité 
sera suivie d’une soirée Western à 
la Légion canadienne, de 21 h 30 à 
1 h 30 du matin.

La journée de samedi le 10 août 
sera consacrée à un tournoi de fer 
mixte et à une épluchette de blé 
d inde, de 9 h à lè h , à la Légion 
canadienne de Danville II y aura 
aussi un banquet au rosbif à 17 h 
30, au centre Mgr Thibault, suivi 
d’une soirée bavaroise, à compter 
de 20 h., au même endroit, mais à

l’extérieur, si la température le 
permet

Enfin, dimanche le 11 août, les 
festivités se termineront par le ral­
lye du patrimoine du club Optimis­
te, qui vise à faire circuler les par­
ticipants à pied, à la recherche de 
sites historiques de la ville, à 
compter de 13 h , à partir du parc 
Optimiste II y aura ensuite pro­
gramme d’amateurs au centre, 
dans l'après-midi, et pique-nique fa­
milial, a compter de 17 h Un ma­
gnifique feu d'artifices devrait ter­
miner les fêtes du 125ième, vers 21 
h 30.

L'affaire du coup de poing

"Arrêtez de m'achaler 
avec cette histoire"

Maurice Tremblay
Le maire de Danville, M. Donald Roy, au cen­

tre, s'entretient avec le président du comité or­
ganisateur des fêtes du 125e, M. Gilles Girard (à

(Photo La Tribune par Yvon Rouaeeau)
gauche), et M. Gérard Elément, conseiller mu­
nicipal et vice-président du comité organisateur 
(à droite).

VICTORIAVILLE (MC) - Choqué de voir 
qu’il fait encore la manchette à la suite du 
célèbre coup de poing qui a cassé le nez du

B résident de l’association de son comté, Me 
obert Desaulniers, le 24 mai dernier, le dé­
puté de Lotbinière Maurice Tremblay était 

de mauvais poil, hier.

“Vous (les médias) 
cherchez à attiser le 
feu.”

M. Tremblay déplo­
rait vivement la publi­
cation de la demande 
officielle de démission 
déposée, lundi, par

Il a retourné l’appel 
logée la veille par le 
jounrnaliste de La Tri­
bune pour lui dire sur 
un ton pour le moins 
énergique: “Laissez 
moi tranquille...arrêtez 
de “m’achaler” avec 
cette histoire”. Dès 
lors, il a indiqué que. 
dorénavant, il ne pren­
dra que les appels con­
cernant des dossiers 
sérieux. Pour lui, le 
coup de poing n’est cer­
tes pas de cette caté­
gorie.

Le député, qui refuse

carrément d’aborder 
l’affaire dans les mé­
dias depuis le début -à 
l’exception d’une entre­
vue téléphonique avec 
le représentant de La 
Tribune dans la semai­
ne suivant l’événe­
ment- a de nouveau re­
fusé de livrer ses com­
mentaires.

Travail de la presse

Mais il était plus vo- 
lubile sur le travail de 
la presse dans le dos­
sier qui le concerne. Maurice Tremblay

quatre membres de l’e­
xécutif de l’association 
de comté, sous prétex­
te que certains médias 
avaient déjà laissé en­
tendre quel était le 
contenu de cette fa­
meuse résolution.

Il a accusé les jour­
nalistes d écrire encore 
des articles sur cette 
affaire pour vendre da­
vantage de copies.

Pas convoqué

Finalement, il a sou 
ligné que l’exécutif de­
vait le rencontrer 
avant de publier sa dé­
cision selon ce qu’avait 
déclaré le secrétaire- 
trésorier Jacques Le- 
sieur. “Je n’ai jamais 
été convoqué”, a lancé 
M. Tremblay.

Vandalisme à East-Angus
EAST-ANGUS (MM) — La Sûreté municipale 

d’East-Angus tente présentement de retracer le 
ou les auteurs d’actes de vandalisme commis à 
la polyvalente Louis St-Laurent, aux bureaux ad­
ministratifs de la Commission scolaire La Sapi­
nière, à la résidence du président de cette com­
mission scolaire, M. Marcel Lamoureux, de 
même que sur la camionnette de ce dernier.

Les vandales ont profité de la nuit de lundi à 
mardi pour inscrire, en noir, le mot “COHABI­
TATION” à chaque endroit visité. Cette inscrip­
tion était accompagné d’un immense “X”, lais­
sant ainsi croire que les auteurs de ce geste n’ap­
précient pas particulièrement ce terme.

A la Sûreté municipale d’East-Angus, une en­
quête a été ouverte dans le but de faire toute la 
lumière sur cette affaire. Ces actes de vandalis­
me n’ont été remarqués qu’hier matin. Il semble 
donc que les malfaiteurs ont agi avec douceur 
puisque leurs gestes n’ont pas éveillé le moindre 
soupçon.

Ces actes de vandalisme ne sont pas sans rap­
peler le débat entourant le dossier de la cohabi­
tation présentement en cours dans la municipa­
lité de La Patrie

Les autorités scolaires de la Sapinière, de 
même que de la Commission scolaire régionale 
de l’Estrie, ont opté pour regrouper en une seule 
et même école, les clientèles étudiantes qui fré­
quentent les institutions Notre-Dame de Lorette 
et St-Pierre.

Cette décision a d’ailleurs soulevé un tollé de 
protestations dans la petite municipalité de La 
Patrie Un comité de citoyens a aussi été mis sur 
pied dans le but de défendre les intérêts de la 
collectivité qui, semble-t-il, désire conserver ou­
vertes ses deux écoles.

L’enquête policière entreprise devrait d’éclair­
cir cette affaire et possiblement de procéder à 
l’arrestation des suspects.

(Photo La Tribune)
La résidence du président de la commission scolaire La Sapinière, M. Marcel La­

moureux, n'a pas été épargnée.
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r Épidémie de coffres-forts forcés à Lac-Mégantic
LAC-MEGANTIC (MM) — Quelques commer­

ces de la ville et de la région de Lac-Mégantic 
ont été pris d’assaut par des malfaiteurs — pro­
bablement des spécialistes — qui ont dévalisé, 
sans difficulté apparente, le contenu de quelques 
coffres-forts En tout et partout, le montant de 
ces vols s’élève à près de 30,000 $.

Selon l’agent Rejean Couture, du poste de la 
Sûreté du Québec de Lac-Mégantic, les quatre 
méfaits ont été commis en fin de semaine, pro­
bablement samedi dernier, et ce n’est qu’nier 
que les policiers ont reçu les diverses plaintes 
aes commerçants.

Les vols ont été commis dans les municipalités 
de Lambton, Stornoway et Nantes, de même que 
dans la ville de Lac-Megantic, non loin du centre- 
ville.

Du côté de la Sûreté du Québec, une enquête 
approfondie a été entreprise pour retracer les 
malfaiteurs Des techniciens en scène de crime 
ont même été dépêchés défis la région dans le 
but de prélever des empreintes digitales sur les 
différents coffres-forts dévalisés.

Ce qui laisse les enquêteurs de la SQ pour le 
moins songeurs, c’est qu’aucune trace d effrac­
tion n’a été remarquée sur les lieux visités

Les coffres-forts étaient intacts et les établis­
sement commerciaux visités n’avaient subi au­
cun dommage matériel.

"Nous ne savons quel procédé a été employé 
par le ou les malfaiteurs, mais ce sont possible­
ment des spécialistes, de dire l’agent Couture. 
Aucune trace d’effraction n’a été remarquée, ce 
qui est pour le moins inhabituel. Normalement, 
le passage des malfaiteurs est très apparent, 
mais dans cette affaire, rien ne paraît.”

De façon à accélérer le déroulement de l’en­
quête, qui est menée par l’agent André Roy. la 
Sûreté du Québec a diffusé un message général à 
travers la province.

Bien que certaines pistes font présentement 
l’objet d analyse, aucune arrestation ne semble 
imminente

Le montant le plus important dérobé en marge 
de cette affaire est de 16,000 I. mais il pourrait 
s'élever à 17,000 !

Ce vol, commis chez un épicier du centre-ville 
de Lac-Mégantic, a permis à ses auteurs de faire 
main basse sur des chèques et des petites cou­
pures.

Dans cette affaire, la Sûreté municipale s’est 
associée à la SQ de Lac-Mégantic pour mener 
l’enquête,

r
LES 11,12,13 

JUILLET

20% de rabais sur des milliers de mètres de COUPONS

20 % de rabais
sur des milliers de mètres de

POLYESTER. GABARDINE. RATINE. DENIM. COTON OUATE. LAINAGE, ale. J
vendus à la pesée. f

Choisissez vous-même et épargnez. /

Ne manquez pas de VISITER notre 
rayon de prêt à porter:

Pour hommes
GILETS. JACKETS. SHORTS. CALEÇONS

pour damas
CHANDAILS. T-SHIRTS. CULOTTES

Des prix plus que très bas.

;j/eO
% /

STORES VERTICAUX “SIESTA”

«69pour portes de patio 76x84, 
blanc, ivoire, blanc cassé. 
Valeur $159.00. Maintenant 
seulement.

I
I
I
I
I

30 de rabais 
sur tous les

AUTRES MODELES 
DE STORES VERTICAUX

Lot de
RIDEAUX CAFE

à prix spéciaux 6
Comptoir Manufacturier

de Textile ltée
1320, Hébert 

Drummondville
111, rue Dépôt 

Sherbrooke
227, Principale ouest 

Magog

4
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SECHOIR A CHEVEUX
J. ALEXANDER
Modèles assortis.
(Garantie 3 ans)
Jusqu’à 19.95

PRIX RECORD

(un seul prix)

■88

too/ %*?
\ v. 9 ^ - * rPM'll I '

«a» (Ht

POIVRE NOIR
COUNTRY PANTRY
340 gr.

RECORD

NAPPE EN VINYLE
SUPPORT EN FLANELLE 
Entretien 
facile,
52"x70"

* V»
: *

Rég.
4.79
PRIX
RECORD

y

SERVICE A 
CONDIMENTS
PIQUE-NIQUE

PRIX
RECORD

ASSOUPLISSANT
TEXTILE

BOUNCE
40 feuilles

PRIX
RECORD

mnrmtrm
FER A FRISER
J. ALEXANDER
Modèles assortis. (Garantie 3 ans)
Jusqu’à 12.95 PRIX RECORD

(un seul prix)

77

MALAXEUR PORTATIF
lONANo R28D
(Garantie 2 ans) \

Rég.
26.49

PRIX
RECORD

mm,I,

BATTERIE DE CUISINE
7 pièces, acier inoxydable, 
fond en cuivre.
Rég. 19.95
PRIX RECORD

SUPPORT ET 
BROCHETTES
ASHISH-KEBAB

Rég.
4.79
PRIX
RECORD

Pn
ESSUIE-TOUT
PRONTO

rouleaux

PRIX
RECORD

DESHYDRATEUR ALIMENTAIRE
IONA (2 modèles)
Idéal pour jardiniers, campeurs, 
randonneurs.

Rég. 119.95 et 
79.95
PRIX RECORD

89“,, 59"

BOUILLOIRE
ELECTRIQUE
“CREATIVE”
2 litres

Rég. 
16.88 
PRIX 
RECORD

ENSEMBLE A 
FONDUE EMAILLE
6 FOURCHETTES

Rég. 
19.95 

PRIX 
RECORD

ESSOREUSE 
A SALADE

PRIX 
RECORD

m m NETTOYANT LIQUIDE
M. NET
1 litre

I V--—!- - - - - - - - - - - - - - - - -

ts*aE,

Q R6g‘ 41 ûûT 99
PRIX S
RECORD H

PILES DURACELL
AA / 4

Rég. 2.89

PRIX
RECORD

SOULIERS DE JOGGING
HOMME 382-0109

V'v
Rég.
14.88

PRIX
RECORD

SOULIERS DE JOGGING
ENFANT s 82-0115

Rég.
7.88
PRIX
RECORD

LUNETTES DE
SOLEIL
Variées

E,?40%

COUTELLERIE
ACIER INOXYDABLE

■vanmerceaux W V%
PRIX M
RECORD

STORES
DE FENETRES
37V, x 0 0
PRIX
RECORD

DENTIFRICE
CLOSE-UP

100 ml QQé
prix QQy
RECORD

RINCE-BOUCHE
LANDER

1 88
PRIX I
RECORD

ENSEMBLE PATIO
table.4chaises. jm

socle ■ inn
(Modèle extra luxe) Æ^L H ^f^P***
Prix original 619.95
PRIX RECORD " m

CREME
ADOUCISSANTE
POUR LE CORPS — _ _
"LANDER" 77

500 ml ■ * *
PRIX
RECORD

3 PAINS DE SAVON
WOODBURY

PRIX Cfio
RECORD

lipét

DETERSIF ‘SURF”
Format 6 litres

044
PRIX

RECORD

DOUCHE A MAIN
Missige a pulsations
Rég.

Z 1377
RECORD ®

NETTOYEUR TOUT- 
USAGE
AUTO-VAC |haute perfermaecel
nés49 11™
PRIX
RECORD

JEU DE 5 CLES
A ROCHET REVERSIBLE
Règ 10 99 _ q .

prix 700 I
RECORD Ë I
lies m I

APPAREIL DE TIRAGE
DE FORCE MOTRICE
lltr.-l.ni _ Q 0
Rég. 12.95 M
PRIX Ë
RECORD

—‘ ■ =^\

EMMA
c’est spécial

NOUS NOUS RESERVONS LE DROIT DE LIMITER LES QUANTITES PRIX EN VIGUEUR DU 11 AU 13 JUILLET 85 
INCLUSIVEMENT, OU JUSQU’A EPUISEMENT DE LA 
MARCHANDISE.405, BELVÉDÈRE SUD, SHERBROOKE

CERTAINES PHOTOS PEUVENT LEGEREMENT DIFFERER DES ARTICLES ANNONCES
119936

«p » t
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DE°SPECIAUX

_____ w-.-o*ÿrfvAMftiS

RADIO-REVEIL JCR363,
MA/FM 4| #%QQ
GARANTIE 1 AN I I10U
Rég. $29.95

PRIX RECORD

I . /I kmi\I(

n • ce.» m
I f m

HAUT-PARLEURS
3 VOIES, ZW693 

DE LUXE. 6” x 9” 
GARANTIE 3 MOIS

Rég.
$24.95

PRIX
RECORD

RADIO-REVEIL MAGNETOCASSETTE
MM .. * •» mmmm > MMMl CANDLEJCR869 

MA FM STEREO 
GARANTIE 1 AN 

Rég. $99.95 
* PRIX RECORD 
»

Y*| -|gg|
88

-W--------w

RADIO MAGNETOPHONE
CASSETTE, STEREO, MA/FM

"EVERSONIC'SH 606 ^ g\ O O
GARANTIE 3 MOIS K1JOO
Rég. $84.95

PRIX RECORD

CINTRES 
EN PLASTIQUE

COULEURS ASSORTIES

Rég. PRIX 
5 $1 RECORD Limite 8 par client

GANTS POUR LA VAISSELLE
GRANDEURS ASSORTIES

Rég. 99e

PRIX 
RECORD

A

CANNES ***** m 
A PECHE *

PRIX RECORD

TOUSLES
MODELES

PRIX
ASSORTIS

MOINS

m*

•aht/jhp
wmiimim \im\

SACS DE COUCHAGE
MODELES ASSORTIS 

Rég. $19.95

PRIX RECORD

LEURRES “RAPPALA”
FLOTTANTS 25, 7, 9,11

«Si*

§ Rég. 
U à $4

. S3.79 
69 

PRIX 
RECORD

GRAPHIQUE EGALISEUR
(EQUALIZER BOOSTER)

300 WATTS. EVERSONIC EQ-107
GARANTIE 3 MOIS

Rég.
$39.95
PRIX 
RECORD

\ BALANCE
(PESE-PERSONNE)

COULEURS ASSORTIES
Rég. M 

S13.95 1>88
\ PRIX ■ 

RECORD %J
TABLETTES DECORATIVES 
ASSORTIES DE 24” A 48"

Rég. S2.99 
$4.99

PRIX
RECORD

SCIE A MAIN (EGOINE) 26”
POUR BRICOLEUR
Rég. $7.19 PRIX RECORD

Bfel BRIQUETTES LIGNO BRAISE
Wf PEUT SERVIR D’ALLUME-FEU

/2 PRIX
Rég. $3.95

PRIX RECORD

POUBELLE D’ARMOIRE
EKCO (HANDI-BIN)

Rég. $8.95 

PRIX RECORD

|f , ■•■ootMa*»» Culinaire ROBOT CULINAIRE
HArttae IONA (CYCLONIC)

GARANTIE 2 ANS

h ’ » 6488
RECORD w

-- 4/

ENSEMBLE PATIO
1 TABLE. 4 CHAISES.
1 PARASOL. SOCLE 
MODELE DE LUXE 
PRIX ORIGINAL 549.95 
PRIX RECORD

BALANÇOIRE
RUSTIQUE

CEDRE BLANC
Prix original

r qq88
RECORD

s388
ENSEMBLE PATTES 

PLIANTES
Rég.
$18.95
PRIX
RECORD 14“

119937

■M Ml
c’est spécial

COFFRE a OUTILS
DE LUXE. 20” x 7" x 7”

Rég.
$16.95
PRIX
REC0R0 11“

TABLE RONDE 
RUSTIQUE

CEDRE BLANC.

S- 25®RECORD Mm W

MELANGEUR LIQUEFACTEUR
IONA GARANTIE 2 ANS

Rég. $44.69 

PRIX RECORD

w ■ )■> )j \i

TAMPONS DE OUATE
“SENTINEL”, PQTDE300

Rég. 99e

PRIX 
RECORD

PEINTURE
INTERIEUR / EXTERIEUR 

SEMI-LUSTRE

ENSEMBLE DE 
ROULEAUX A PEINDRE

PLATS A CUISSON
ALLANT AU FOUR 0458

BLANC 
4 LITRES
PRIX
RECORD

Rég.
$5.19
PRIX
RECORD 3” GARANTIE 

0E 5 ANS

Ensemble de 6 VERRES
Au choix vin, 

liqueur, cocktail
Rég.jusqu à 
$7.29 lens.
PRIX
RECORD 399

ch. ans.

FAUTEUIL 
RUSTIQUE

CEDRE BLANC 
Rég.
$37.95 
PRIX 
RECORD

CHAISE PLIANTE
POUR PATIO

TABLIER
A CLOUS

25 Rég
$1495
PRIX
RECORD 977 1166

405, RUE BELVEDERE SUD. 
SHERBROOKE

GARANTIE GEMMA
Toute la marchandise vendue par Gemma est garantie contre tout défaut de fabrication 
Dans le cas des appareils électriques et électroniques, la garantie peut varier selon 

l'article et le manufacturier. A cause de la fragilité de la verrerie et de la vaisselle, ces 
deux cas sont des exceptions Achetez en toute confiance Gemma le garantit
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La fondation du diocèse de Nicolet en 1885 marque la 
fin d'une virulente querelle dans l'Eglise du Québec

par Bernard Racine
QUEBEC (PC) - Le 10 juillet marque le 

100e anniversaire de la fondation du diocèse 
de Nicolet, qui mettait fin à une querelle 
d’évêques qui a fait trembler l’Eglise du 
Québec.

La querelle portait 
sur le transfert à Trois- 
Rivières du Séminaire 
de Nicolet et mettait 
aux prises Mgr Louis- 
François Laflèche. évê­
que de Trois-Rivières 
et Mgr Elzéar-Alexan- 
dre Taschereau, arche­
vêque de Québec Elle 
a duré 10 ans et n’a été 
résolue que par la 
création du diocèse de 
Nicolet

A la fondation du dio­
cèse de Trois-Rivières, 
en 1852, le séminaire 
de Nicolet, sur la rive 
sud, existait déjà et 
était le troisième plus 
vieux séminaire du 
Québec, après ceux de 
Montréal et de Québec.

Très vite, des Triflu- 
viens désirent un sé­
minaire dans la métro- 
oie du diocèse. Les 
icolétains affirmant 

que le diocèse ne peut 
faire vivre deux sémi­
naires, les Trifluviens 
demandent que le sé­
minaire soit transféré 
à Trois-Rivières, me­
sure à laquelle sont op­
posés les Nicolétains. 
surtout le personnel du 
séminaire.

Mgr Cooke, évêque 
de Trois-Rivières, finit 
par couper la poire en 
deux en créant à Trois- 
Rivières un simple col­
lège, ouvert le 5 sep­
tembre 1860, considéré 
comme un jour de deuil 
à Nicolet.

En 1874, le succes­
seur de Mgr Cooke, 
Mgr Laflèche, transfor-

K

me en séminaire le col­
lège en proie aux dif­
ficultés financières 
L'abbé Calixte Mar­
quis. curé de St-Céles- 
tin, près de Nicolet, 
fait signer par des prê­
tres de la rive sud une 
pétition demandant que 
la partie du diocèse de 
Trois-Rivières située 
sur la rive sud soit con­
stituée en un diocèse 
distinct.

La pétition, envoyée 
directement à Rome, 
est référée à l'assem­
blée des évêques du 
Québec, en 1876. Mgr 
Taschereau et quelques 
évêques sont favora­
bles à l'idée, opposée 
par la majorité. Mgr 
Taschereau ayant an­
noncé son intention 
d'informer Rome de 
son point de vue. Mgr 
Laflèche y envoie son 
propre mémoire. La 
querelle commençe et 
va rapidement dégé­
nérer en véritable ba­
taille rangée, chaque 
côté ayant ses parti­
sans.

Conflit

L'Eglise québécoise 
est à ce moment par­
tagée en deux clans: 
les catholiques libé­
raux, qui veulent ou­
vrir l'Eglise sur le siè­
cle et les ultramon­
tains, intransigeants et 
fanatiques. Mgr Tas­
chereau, appuyé par 
les professeurs de Vu-

niversité Laval, est le 
chef de file des pre 
mlers Mgr Bourget 
évêque de Montreal 
appuyé par les Jésui 
tes, dirige les ultra 
montains A sa mort 
Mgr Laflèche le rem 
place

La querelle sur la 
création du diocèse de 
Nicolet vient se greffer 
sur les débats déjà en­
gagés, notamment de 
l'immixtion du clergé 
dans la politique et la 
rivalité entre Québec 
et Montréal au sujet de 
l’université Laval.

Les journaux repro­
duisent et commentent 
le texte des lettres que 
les évêques s'échan­
gent et les politiciens 
et la population pren­
nent fait et cause pour 
et contre les évêques.

Devant l'imbroglio, 
le Saint-Siège, en 1877, 
envoie à 9u^bec, Mgr 
Conroy, délégué apos­
tolique charge d'enquê­
ter sur place sur les re­
lations entre le clergé 
et l'Etat. L'abbé Mar­
quis remet une requête 
au prélat qui demande 
à Mgr Lafleche d'expli­
quer sa position à 
Rome. Mgr Conroy 
meurt subitement à 
Terre-Neuve, en 1878, 
en retournant rendre 
compte de sa mission à 
Rome et le Saint-Siège 
se prononce contre la 
division du diocèse.

En 1881, nouvelle re­
quête de l’abbé Mar-

3uis et nouveau refus 
e Rome. L’abbé se 
rend à Rome en 1883, 

porter une requête ap­
puyée par Mgr Tasche­
reau et Mgr Dominique 
Racine, de Chicoutimi, 
et les amis de Laval.

Rome consent au dé­
membrement du dio­
cèse de Trois-Rivières 

Mgr Laflèche part 
aussitôt pour Rome, y 
fait imprimer un mé­
moire contre la divi­
sion de son diocèse et 
réclame une enquête 
canonique sur l'ensem­
ble des conflits reli­
gieux. Rome envoie un 
nouveau délégué apos­
tolique, dom Henri 
Smeulders, abbé mitré 
cistercien

Défilé

Evêques, politiciens, 
citoyens et représen­
tai d'organismes dé­
filent devant le légat 
Mgr Taschereau me­
nace de démissionner 
si le Cercle catholique, 
adversaire de Laval, 
n’est pas semoncé Mgr 
Racine, et nombre d’in­
tervenants, réclament 
la division du diocèse 
de Trois-Rivières

Dom Smeulders re­
çoit de 111 prêtres de 
Trois-Rivières une pé­
tition s'opposant à la 
division au diocèse. 
Mgr Laflèche réclame 
une enquête canonique, 
le sénateur Bellerose 
réclame un procès pur 
et simple.

Un prêtre affirme 
qu'il n'a pas signé une 
supplique pour la divi­
sion au diocèse en­
voyée à Rome en son 
nom et se dit opposé à

par
Mgr Laflècne accusent 
l’abbé Marquis d’avoir 
forgé sa signature.

Sur les Instances de 
Mgr Taché, évêque de 
St^Boniface et un viel 
ami, Mgr Laflèche ren­
contre le légat et se 
confie à lui. Des évê­
ques poussent sur Mgr 
Taschereau qu’ils trou­
vent trop lent. Aussi 
flegmatique que le Cap 
Tourmente, dit Mgr 
Racine, de Sherbrooke

CARRIERES ET PROFESSIONS

On démembre en avril mate 
Rome change dldée en juillet

CONSEILLER PUBLICITAIRE
Une entreprise commerclele est è la recherche a une 
personne su poste de conseiller publicitaire. Le ou la 
candldat(e) doit être égé(e) entre 25 et 35 ans. posséder 
une expérience dans le domaine de la vente en plus d'ê­
tre dynamique et d’avoir l'esprit d'Inltlatlve. Une connais­
sance de l'anglais serait un atout. Rémunération selon 
compétence et expérience 
Veuillez faire parvenir votre curriculum vltae à:

Casier 39 
La Tribune 

1950, rue Roy 
8herbrooke, J1K 2X8

120258

A la mi-avril 1885, le légat annonce que le dio­
cèse de Trois-Rivières ne sera pas démembré. 
Une messe d’action de grâce est célébrée en la 
cathédrale de Trois-Rivières et les ultramontains 
jubilent. Non content de sa victoire, Mgr Laflè­
che demande à Rome la punition de ses ennemis 
et réparation de la part de Mgr Taschereau et 
Mgr Racine, de Chicoutimi.

Les amis de Laval et les Nicolétains réclament 
le rappel du légat qu'ils accusent d'être le pantin 
des ultramontains. Mgr Taschereau, parti à 
Rome, obtient que la question soit confiée à la 
Sacrée Congrégation. Un télégramme en informe 
dom Smeulders au moment même où Trois-Ri­
vières célèbre la victoire.

La Sacré Congrégation se prononce en septem­
bre en faveur de la séparation du diocèse de 
Trois-Rivières après l’envoi d’un autre délégué 
papal. Mgr Laflèche lance une offensive dans les 
journaux La ville de Québec fait un accueil 
triomphal à Mgr Taschereau à son retour de 
Rome. A la fin de 1884, après un séjour de 14 
mois au Québec, dom Smeulders part, rappelé 
par Rome, disent, les journaux.

Mgr Racine, de Chicoutimi le frère de l’évêque 
de Sherbrooke, part aussi pour Rome, envoyé par 
Mgr Taschereau pour demander la démission de 
Mgr Laflèche; "considéré comme la cause de 
toutes les difficultés religieuses de ce pavs”, 
écrit le Star de Montréal.

En mai 1885, un nouveau délégué papal arrive 
à Trois-Rivières. Il n’est plus question d'enquête: 
Mgr John Cameron, évêque de Nouvelle-Ecosse, 
vient diviser le diocèse de Trois-Rivières. Des 
délégations de toutes les parties du diocèse vien­
nent manifester à Trois-Rivières, à pied, en car­
riole et même en train. Le délégué les reçoit et 
leur parle, en anglais.

Mgr Laflèche parle de retourner à Rome. Mgr 
Taschereau lui écrit et dit qu’il a informé Rome 
de ce projet et que le préfet de la Sacrée Congré­
gation de la Propagande lui répond que ce voya­
ge n'est pas opportun.

Deux Trifluviens partent pour Rome avec une 
supplique signée par neuf chefs de famille du dio­
cèse sur 10. Pour avoir plus de poids, ils passent 
par Londres et se font accrédités comme en­
voyés par la Grande-Bretagne. Rome précipite 
alors 1 affaire, décrète la division du diocèse, le 
1er juillet, nomme un évêque, le 6 et crée le dio­
cèse de Nicolet, le 10.

Le nouvel évêque, l’abbé Elphège Gravel, curé 
de St-Hyacinthe, qui se trouve à Rome, y est sa­
cré le 2 août et rentre au pays le 22.

Mgr Taschereau va l’introniser à Nicolet et le 
groupe passe saluer Mgr Laflèche à Trois-Riviè­
res. La réception fut froide, Trois-Rivières res­
semblait à une ville morte: “volets fermés, per­
sonne dans les rues", a écrit Robert Rumilly, 
biographe de Mgr Laflèche.

SEARS - COIFFURE
Pour notre nouveau salon de coiffure 
Sears au magasin de Sherbrooke, nous re­
quérons les services;

• Gêrant(e) coiffeur(se)
• Coiffeurs, Coiffeuses quallflé(es)
• Salaire selon comité paritaire ou à 

discuter selon qualifications
• Privilège d’escompte
Pour tout candidat (e) Intéressé(e), veuillez 
communiquer au service du personnel é 
563-9440 poste 251 pour rendez-vous.

A partir de lundi le 8 Juillet.

Sur les eaux polluées du fleuve St-Laurent

Comme les baigneurs, les véliplanchistes 
courent des risques pour leur santé CARRIERES ET PROFESSIONS

NB Tout ut poilu mnoncot tant ouvert»
•QHimont lui Hmfflii ot i«i nommii

Par Pierre Boutet
QUEBEC (PC) — La pratique de la plan­

che à voile sur les eaux polluées du fleuve 
Saint-Laurent présente pour ses adeptes des 
risques d’infection comparables à ceux que 
prennent les baigneurs dans des conditions 
semblables.

C’est ce que révèle une étude réalisée l’été 
dernier par les médecins Claude Poirier, respon­
sable de l'équipe de coordination socio-sanitaire 
pour les festivités de Québec 1984. et Eric De- 
wailly. du département de médecine sociale et 
préventive de l'Université Laval.

Rendus publics hier, en conférence de presse, 
les résultats de la recherche indiquent que 57 p.c. 
des participants à l’épreuve des “Voiles filan­
tes’’. qui s’est déroulée du 16 au 23 août dernier 
dans le cadre de Québec 1984. ont été malades à 
des degrés divers à la suite de chutes dans les 
eaux de la baie de Beauport, située à l’extrémité 
est du port de Québec.

Le docteur Jacques Ringuet, responsable des 
services de santé publique pour la région de Qué­
bec et initiateur du projet de recherche, a expli­
qué que. bien que cet indice d’infection ait été 
mesuré sur des professionnels dont la pratique 
quotidienne de la planche à voile peut compter 
six à sept heures, les novices et amateurs s'ex­
posent à tout autant de risques.

“Non seulement tombent-ils plus souvent à 
l'eau, parce que moins entrainés. mais leur ré­
sistance biologique aux maladies infectueuses est 
aussi moins développée que chez les profession­
nels.”

M. Ringuet devait préciser que se sont les 
deux évacuateurs d’eaux usées de la Communau­
té urbaine de Québec (CUQ), avec un débit cu­
mulé de six millions de tonnes métriques, qui 
contaminent le fleuve dans la région de Québec.

De 1981 à 1984, les évaluations du ministère de 
l'Environnement du Québec (MENVIQ) du ni­
veau de contamination bactériologique des eaux 
du fleuve dans ce secteur ont enregistré des con­
centrations de bactéries d'origine fécale pouvant

LOCATION

atteindre de 173 à de 2,000 coliformes par 100 des vomissements, deux à trois fois plus impor- 
millilitres La norme acceptable établie par le tants pour les problèmes cutanés et deux fois 
MENVIQ se situe quant à elle à 200 coliformes plus forts pour les infections aux oreilles et aux 
par 100 millilitres. yeux.

INFIRMIER (E)
Nous sommes à la recherche d’un (e) 
infirmier (e) licencié (e) de l’OHQ, à 
temps partiel, possédant une auto 
pour faire des évaluations paramédi­
cales sur rendez-vous pour différentes 
compagnies d’assurance pour la ville 
de Valcourt et la région (15 milles à la 
ronde). Envoyer votre curriculum vltae 
à;

SECAMEO LTEE
i / s Danièle Hubert 
2477, rue Sherbrooke E.
Montréal Qc 
H2K 1ER 
(514) 527-1581 48374

La plage des battures de Beauport est d'ail­
leurs interdite à la baignade depuis quelques an­
nées. bien que de nombreux véliplanchistes y 
pratiquent toujours leur sport favori.

Ce fort taux de contamination susceptible de 
provoquer des infections n’est cependant pas pro­
pre a la baie de Beauport. M. Ringuet estime en 
effet que sur l’ensemble des rives du Saint-Lau­
rent, la présence d’évacuateurs municipaux 
d'eaux usées provoque la même situation.

Il souhaite cependant que ces données ne pro­
voquent pas un désintéressement de la population 
à l’égard du fleuve mais suscitent plutôt des 
pressions accrues pour l’exécutiom de mesures 
de dépollution.

Recommandations

Le Dr Ringuet devait par ailleurs souligri 
ue des consequences se déclarant à plus To

Les données de la recherche tendent à prouver 
que les chutes des véliplanchistes dans le fleuve 
et leurs rasades forcées font que les risques à la 
santé sont de cinq à six fois plus élevés que chez 
la population en général pour ce qui est des diar­
rhées, des crampes abdominales, des nausées et

zner
que des conséquences se déclarant à plus long 
terme, tel l’hépatite, bien qu’impossibles à me­
surer dans le cadre de la présente étude, ne doi­
vent cependant pas être ignorées.

Les chefs des quatre départements de santé 
communautaire (ÜSC) de la région de Québec 
qui se sont associés aux résultats de la recherche 
jugent, dans le cadre de leur mandat de protec­
tion de la santé publique, que les autorités res­
ponsables se doivent d’intervenir pour corriger le 
situation et assurer la protection fes véliplan­
chistes.

Ils recommandent à cet effet que la législation 
et la réglementation relatives à la baignade en 
eaux polluées soient révisées de manière à y in­
clure les adeptes de la planche à voile au meme 
titre que les baigneurs.

Ainsi, toute plage considérée impropre à la 
baignade par le MENVIQ devrait faire l’objet du 
même interdit pour les véliplanchistes.

Enfin, les responsables des DSC invitent le 
gouvernement à accélérer ses programmes 
d’asssainissement des eaux polluées.

INFIRMIERS INFIRMIERES AUXILIAIRES 
OÜ ÊTES VOUS?
OÙ VOUS CACHEZ-VOUS?
J’ai du travail comme c’est pas possible.
5 jours /semaine si désiré
avec horaire déterminé à l'avance pour 
période estivale et plus.
Agence de placement en soins infirmiers 

Héléne Quevillon
94 est. Boul. Henri-Bourassa 
Montréal Québec 
H3L 1B5

Communiquez avec nous à frais virés è 1 -514-383-1800

49347 — 10 juillet

CONCOURS DE JARDINIERES FLEURIES
DANS LE CADRE DU CENTENAIRE DE L’EXPOSITION DE SHERDR00KE

TELEVISEURS 
VIDEO

910 KING 0 
SHERBROOKE 569-9963

Spécial 
i long 
terme

VIDEOTECH
Quand luivts un 

moment difficile et que 
tu st besom de perler

A Secourt-Amitié 
Il y e quelqu un 
pour t écouter

UNE
LUEUR
DESPOIK...
secours/
AMITIÉ
posta d écoule
564-2323
Sent trele d'eppel 
LAC MÉQANTIC

Expo-Sherbrooke, dans le cadre de ses activi­
tés du Centenaire, a le plaisir d'annoncer à la 
population estrienne la tenue de son grand 
CONCOURS DE JARDINIERES FLEURIES. Le 
but de ce concours est de rendre plus 
agréable notre milieu de vie dans toute la 
région. Pourquoi chaque citoyen ne ferait-il 
pas un effort pour y apporter sa contribution?

QUI PEUT PARTICIPER?
Tous les Estriens(nes) qui possèdent une jardi­
nière fleurie suspendue à leur balcon.

COMMENT PARTICIPER?
11 suffit de compléter la fiche d'inscription au 
bas de ce dépliant et de le faire parvenir le 
plus tôt possible à l'adresse Indiquée au bas 
de ce feuillet. Les Inscriptions prennent fin le
12 juillet.

LES PRIX
1- Voyage pour 2 personnes en Floride incluant l'hôtel 

sur place en collaboration avec
VOVAC-cô CR FOTO
930, 13e Ave nord, Sherbrooke 
(tél) 564-4433 
1700, Sherbrooke, Magog 
(tél) 843-4747

2- 200$ en bons d'achat offert par:
W H. Perron, 515, Boul. Labelle 
Ville de Laval, Québec, (tél) 332-3610

3- 100$ en bons d'achat offert par:
Pépinières Hertel Gagnon Inc.
Fleurlmont: 2480. King est (tél) 564-0044 
Rock Forest: 4600, Boul Bourque 564-7884 
Compton: route 147, (tél) 835-5766

4- 100$ en bons d'achat offert par:
Le Centre Maraîcher Dubé et Fils Inc.
4952, Chemin Université
Rock Forest, Québec, (tél.) 562-8216

5- 100$ en bons d'achat offert par:
Serres et Pépinières St-Elie
180, Chemin St-Elie
St-Elie d'Orford, Québec (tél) 562-8328

PRIX SPECIAL
Une personne parmi la population qui aura jugé les jardi­
nières, gagnera 50$ en bon d'achat offert par 
La Quincaillerie Ouest Enr., 2907 ouest, rue Galt 
Sherbrooke, (tél) 567-9555

REMISE DES PRIX
Sur le site de l'activité du Centenaire de l'Expo-Sherbroo­
ke, le 18 août 1985.

INSCRIPTION
NOM -------------------- PRENOM _
«DRESSE

CODE POSTAL ______ TELEPHONE
ADRESSERA:
Concours des Jerdlnères Fleuries
Expo-Sherbrooke
300, rue Parc
Sherbrooke, Québec J1E 2S9

INFO.: 565-0099 
563-5651

Expo Sherbrooke, august 9-18 août‘85

A TOUTE HEURE DU JOUR ET DE LA NUIT
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Ils entendent exiger une loi en ce sens
LA TRIBUNE SHERBROOKE MERCREDI 10 JUILLET 1985 A fl

Les jeunes libéraux veulent que la 
publicité d'Etat soit moins partisane

par Norman Delisle
QUEBEC (PC) — Pour être “moins partisane”, la publicité 

gouvernementale devrait être préparée par un comité où siége­
raient des représentants de l’opposition, croit la Commission Jeu­
nesse du Parti libéral du Québec.

Aussi, les jeunes libéraux enten­
dent exiger d’un prochain gouver­
nement libéral une loi consacrant le 
caractère purement informatif de 
la publicité gouvernementale.

Cette loi devra retirer la respon­
sabilité de la publicité gouverne­
mentale au ministère des Commu­
nications pour la confier plutôt à un 
comité formé de députés du gouver­
nement, de l’opposition et ae spé­
cialistes en communications, a sou­
tenu le président des jeunes libé­
raux, M. Pietro Perrino.

Cette suggestion sera longuement 
débattue au 3e congrès annuel que

la Commission jeunesse du PLQ 
tiendra à l’université Laval du 16 
au 18 août prochain 

La Commission jeunesse regrou­
pe les libéraux de moins de 25 ans, 
dont plus d'un millier sont attendus 
au colloque du mois d'août.

Selon M. Perrino, la population a 
de plus tendance à considérer la pu­
blicité gouvernementale comme de 
“la propagande partisane ", ce qui 
porte un rdur coup à la crédibilité 
de nos institutions .

“L'Etat appartient à tous et les 
deniers publics ne doivent pas ser­
vir à la propagation d’une idéologie

particulière ”, a soutenu le prési­
dent des jeunes libéraux

L'environnement est un autre su­
jet qui retiendra l'attention des jeu­
nes libéraux à l'occasion de leur 
congrès annuel

Un document thématique portant 
sur les dossiers environnementaux 
sera débattu.

On y réclame notamment une ré­
glementation plus sévère sur la ma­
nipulation et le transport des dé­
chets dangereux

“Il faut inciter les industriels

Québécois produisant des déchets 
angereux ou toxiques à travailler 

avec les compagnies spécialisées 
dans la neutralisation des déchets ”, 
croit M Perrino

Le président des jeunes libéraux

affirme que la Commission jeunes­
se débattra plusieurs résolutions 
concrètes sur les problèmes impli-

3uant les jeunes et leur implication 
ans la vie politique 
Il rappelle avec fierté que des po­

sitions défendues par les jeunes li­
béraux se retrouvent aujourd'hui 
dans le programme officiel du par­
ti: le gel des frais de scolarité, la 
reconnaissance du droit au travail, 
la parité de l'aide sociale pour les 
moins de 30 ans

C'est le 3e congrès annuel que 
tiennent les jeunes libéraux après 
ceux de Saint-Jean-sur-Richelieu en 
1983 et de Lennoxville en 1984 

Encore cette fois-ci. c'est le chef 
du parti, M Robert Bourassa. qui 
clôturera les assises 

Le thème du congrès sera Pour 
être taxé... d’audace

Le CRTC ne veut pas 
de célébrités dans les 
commerciaux de bière

MONTREAL (PC) — Le CRTC a ordonné à deux brasseries 
de cesser d'ici le 31 Janvier d'enregistrer des commerciaux avec 
des célébrités du monde du sport telles que le lutteur Maurice 
Vachon et l’ancien Joueur de hockey des Canadiens de Montréal. 
Bernard (Boom Boom) Geoffrion.

Le Conseil de la radiodiffusion 
et des télécommunications ca­
nadiennes a egalement fait sa­
voir qu'il consultera un comité 
spécial avant d'autoriser les au­
tres demandes de commerciaux 
télévisés qui utilisent des per­
sonnalités connues

Le porte-parole du CRTC, M 
Pierre Pontbriand, a expliqué

Sue les règles régissant la pro- 
uction de commerciaux faisant 

la promotion de la bière et de 
boisons alcoolisées interdisent

de faire appel à des personnes 
célèbres

Il a admis que le conseil a ap­
prouvé six commerciaux de la 
brasserie Labatt avec M Va­
chon et d'autres lutteurs profes­
sionnels. mais le CRTC qui a 
donné le feu vert après avoir vu 
les scénarios ne connaissait pas 
la distribution des acteurs.

“Il y a eu erreur, mais nous 
n’allons pas la refaire", a-t-il dé­
claré

En installant un poteau

Trois hommes 
électrocutés 
à Montréal

MONTREAL (PC) — Trois hommes ont été 
électrocutés hier après-midi dans l’est de Mon­
tréal en tentant d’installer un poteau métallique 
de corde à linge.

L’un d’entre eux est décédé. Il s'agit de Alfon- 
zo Domingo, 39 ans. de la rue Dickson, à Mon­
tréal.

Selon la police de la CUM, les deux autres per­
sonnes ont été sérieusement blessées, et repo­
saient hier soir à l’hôpital. La tragédie est sur­
venue lorsque le poteau a touché un fil de l’Hy- 
dro-Québec.

Coup d’oeil...
.. sur le Québec

Dialogue sur la 
formation professionnelle

MONTREAL (PC) — Le Conseil du patronat 
du Québec (CPQ) presse Ottawa de poursuivre le 
dialogue avec Quebec au sujet de la formation 
professionnelle.

Le CPQ demande plus particulièrement à la 
ministre de l’Emploi et de l’Immigration, Mme 
Flora MacDonald, de poursuivre ses discussions 
et consultations avec le gouvernement québécois 
sur certains volets de son programme de plani­
fication de l’emploi.

L’organisme patronal affirme vouloir surtout 
éviter, pour des raisons d'efficacité et d'écono­
mie, le chevauchement des services offerts par 
les deux paliers de gouvernement.
Pas de protection 
dans l’assurance

i
MONTREAL (PC) — L’Association des con­

sommateurs du Québec trouve inconcevable que 
les lois fédérales et provinciales sur les assuran­
ces ne prévoient aucun mécanisme de protection 
de l’assuré en cas de fermeture de la compagnie 
avec laquelle il faisait affaire.

Plus de 28,000 assurés québécois se sont re­
trouvés la semaine dernière sans la moindre pro- 

* tection, à la suite de la fermeture de la compa­
gnie d'assurances Northumberland. Ces person­
nes n’ont d’autre recours que de s’assurer de tou­
te urgence avec une autre entreprise.

1 L’association de consommateurs réclame en 
conséquence un amendement législatif afin que 
soit créé dans les plus brefs délais un fonds de 
garantie protégeant les assurés lors d’une fer­
meture ou d’une faillite.
Fraude dans la vente d’essence

MONTREAL (PC) — Un agent d’affaires re­
présentant des compagnies ontariennes est pré­
sentement détenu à Montréal pour une affaire de 
fraude dans le commerce des carburants.

Torn Cadeau, originaire de Smithville en On­
tario, comparaîtra aujourd’hui au palais de jus­
tice de Montréal pour sa requête en cautionne­
ment. Il est accusé d’avoir vendu du carburant à 
des clients québécois en omettant de remettre au 
fisc plusieurs millions de dollars en taxes.
Briseurs de grève 
à la base de Valcartler

QUEBEC (PC) — Les travailleurs syndiqués 
des Fonds non publics de la base militaire de 
Valcartier dénoncent l’embauche de briseurs de 
grève dans le conflit qui les opposent à leur em­
ployeur

Les 140 employés, qui ont déclenché la grève 
jeudi dernier, déplorent aussi le refus de la par­
tie patronale d’accepter les recommandations du 
bureau de conciliation. Ce rapport a été accepté 
unanimement par les trois membres du oureau.

' Le litige tourne essentiellement autour des sa­
laires et des congés de maternité.

Le SEUIL
SERVICE D'AIDE AUX HOMMES 

EN DIFFICULTE DE COUPLES

821-2420

m® \HENEAULT & 

[GOSSELIN ,*c
1-800-463-131 9

Spécialités:
DEMENAGEMENT DE BATISSE 

ET CONSTRUCTION DE FONDATIONS

ESTIMATION GRATUITE
N49360

Entreprises 
francophones 
moins rentables

QUEBEC (PC) - S’il en coûte plus 
cher aux contribuables pour vivre en 
français au Québec, il en va de même 
pour les entreprises qui, lorsqu’elles ap­
partiennent à des francophones, sont gé­
néralement moins performantes que cel­
les à propriété anglophone ou étrangère.

C'est la conclusion à laquelle sont arrivés 
MM. André Raynauld et François Vaillan- 
court, du Centré de recherche en développe­
ment économique de l’Université de Montreal, 
dans une étude préparée pour le Conseil de la 
langue française.

Les auteurs ont analysé la structure de pro­
priété de 18.500 entreprises québécoises et 
prélevé un échantillon de 4,000 établissements 
manufacturiers pour en étudier plus précisé­
ment la performance.

Il ressort que. selon les statistiques de 1978 
qui sont les dernières disponibles, les entre­
prises manufacturières à propriété francopho­
ne ont une productivité inférieure de 20 pour 
cent à la moyenne, qu’elles paient des salaires 
inférieurs dé 7 pour cent — ce qui, en raison 
de leur faible productivité, représente toute­
fois un coût réel du travail supérieur

Hold-up à la québécoise
TORONTO (PC) — Deux détectives de 

Toronto ont exprimé l’opinion, mardi, que le 
hold-up commis la veille d’un camion blindé 
de la Cache Armored Express est l’oeuvre 
de bandits québécois.

“On doit chercher 
les suspects au Qué­
bec ", a affirmé le ser­
gent-major Dick Bieth, 
relevant des similitu­
des avec le vol à main 
armée commis par 
deux Québécois, en 
1982, au magasin Simp­
sons du centre-ville de 
Toronto.

Quant au sergent- 
major John Klue, il a 
rappelé l'assassinat du 
garde de la Brinks Lar­
ry Roberts, à Agin- 
court en 1980. Les 
meurtriers n’ont ja­
mais été pris, a-t-il re­
connu, mais “nous 
sommes convaincus 
que le hold-up et le 
meurtre ont été com­
mis à la façon des ban­
dits québécois”.

APRES DENISE

attribution 
A q VOYAGE A

cancun r
Le concours “Après Denise" bat son plein et commence 
à faire d’heureux gagnants. En effet, Mme Pauline Tur- 
geon, de St-Elie d’Orford, partira bientôt pour Cancun, 
gracieuseté de Sol-Vac Tours et de la Brasserie Labatt. 
Félicitations aux gagnants qui ont bien su répondre à la 
question des enquêteurs Jos Bidon et Associé diffusée 
sur les ondes de CIMO/FM 106.1

Dans l'ordre habituel, on retrouve M. Jacques Lacroix re­
présentant de la Brasserie Labatt; Mme Pauline Turgeon, 
la gagnante du voyage; Mme Hélène Plamondon, ga­
gnante d'une glacière; M. Guy Beauchesne, gagnant 
d’une glacière; M. Marc Longpré, représentant de la 
Brasserie Labatt. N’apparaissent pas sur la photo: MM. 
Richard Lequin et Pascal Cardinal, gagnants de gla­
cières.

Les enquêteurs Jos Bidon et Associé vous encouragent 
à continuer d’écouter CIMO/FM 106.1 dans le but de 
leur fournir des renseignements qui les aideront à enfin 
découvrir Denise, celle qui connaît le secret de la Labatt 
Bleue.

SOL -VA G
fcL-ï— ^ TOURS 

En collaboration avec

* ÇMfLxbrttl

la tribune
Les reglements complets du concours «Après Denise» sont affichés 
» la station de radio participante et chez SOL-VAC Tours Ltée

■M,stiesi
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120063
...est bonne rare!

Le vol de 500,000 $ 
dans un camion de la 
Cache Armored Ex­
press s’est produit lun­
di soir, en face du ma-

dans le centre-ville de 
Toronto.

Pendant que son col­
lègue Harry Ribble se 
trouvait à l'intérieur du 
magasin, le garde Ri­
chard Bourque, au vo­
lant du camion blindé, 
a été maîtrisé par deux 
bandits à la pointe du

revolver
Les bandits l’ont me­

notté et lui ont mis un 
sac sur la tête, puis 
l’un d’eux a pris le vo­
lant pour se rendre 
dans un autre quartier 
de la ville et transférer 
l’argent dans un autre 
véhicule qui attendait à 
cet endroit.

MARTINEAU
ABATTAGE
D’ARBRES
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Engrais liquida

565-0303

X‘fr
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Vêtements pour dames^^â» J V/W ^

Na»*-...... * y f •***'*
BOUTIQUE jn. Centre commercial King ouest

563-5066 LSI"***** inc. 2243, King ouest, Sherbrooke

Jusqu’au 13 juNM 1985

5
10
20°/o

DE SEDUCTION
dans tout le ° magasin

SUPER VENTE 
ANNIVERSAIRE

Njjjj

CHOIX ET 
SERVICE

à la lumière de 
vos besoins.

INSTA-TRAX , 
vous offre I éclairage 

’i«uiw«m,. i i».wi Wsur rail a des on* vraiment ^
9^«K'^abordables De plus. I installation 

acteur additionnel S13 95facile et rapide ——

1 rail de 4 pi, 2* 
r protecteurs 1 fixation’

nnniiNiniiiiiiiiiiiiiHniiiiiimi

Voyez la superbe 
collection

BRISTOL
pour vos

luminaires
d’extérieur

:i fi

SPECIALMoteur 
réversible, 
blanc, brun

Laur
luminaireme.
1700 rue King ouest Sherbrooke 566-2323
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MAIS CREMifOiS et CAROrU POIS SUCRÉ*

A 10 LA TRIBUNE. SHERBROOKE. MERCREDI 10 JUILLET 19B5

PEPSI COLA,
DIET PEPSI, 

SEVEN-UP OU 
DIET SEVEN-UP

LEGUMES
Canada de choix

DEL MONTE
Maïs en crime, haricots coupis, pois no 4 

pois G carottes tranchées, 
carottes entières, pommes de terre 

entières, pois-assortis
Boite 540 mL Bouteilles consignées

Bout. 750 mL

A

»

GLACES 
À L’EAU

POPÇICLE
QÜEBON
Boite de 12

PAPIER
HYGIÉNIQUE

COTTONELLE
Paq. de 4 roui.

.:,ii

Prix en vigueur du mardi 9 juiilet au 
samedi 13 juillet 1985. Mous nous réservons 

le droit de limiterJes quantités.
Pas de vente aux marchands.

(T^ï EQQDDQflO

CHIPS
YCIM YCJM
Sac 400 g

JUS DE TOMATES
Canada de fantaisie 

AYLMER 
Boite 1.36 L IMS « TOMATES

?Yui«DS OE TOMA'

wmimamtmmmm
CRÈME GLACÉE

CASCADE
Carton 2 L

MARGARINE
MOLLE

BLUE BONNET
Bol 907 g iWrtinct12225231

NMBÜ

'hks en Morr^
SUCCES

PÊCHES 
EN MOITIÉS
Catégorie régulière 

SUCCES 
Boite 796 mL

JUS D'ORANGE
OU DE PAMPLEMOUSSE

Surgelé
(Orange faible acidité: 295 mL) 

MINUTE MAID 
Boite 355 mL

• OB _je»Sÿ ’SB
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IMB
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«iTdtt H'Ht Ciftt&.i »

A*
r

Minute Maki

Minute Maid
JUS D'ORANGE

BOISSONS*
GAZEUSES

IGA
Bouteilles consignées 

Bout. 750 mL

* Région de Montréal 
et ville de Québec seulement

OEUFS FRAIS
Calibre gros 
Canada “A"

IGA
Douzaine

DÉTERGENT
ABC

Boite 6 L

Prix
annoncé:

>149

• Bon
de réduction:

CAFÉ INSTANTANÉ
NESCAFÉ 
Ordinaire (227 g), 
Colombie ou Viva (198 g)

ce bon
de réduction

Economisez i«p

Économisez 1 $ à l’achat 
d’un pot de café instantané 
NESCAFÉ 
Ordinaire (227 g),
Colombie (198 g) 
ou Viva (198 g)
Ce bon de réduction est valide dans tous 
les supermarchés IGA du mardi 9 juillet 
au samedi 13 juillet 1985, seulement. 
Limite d*un bon de réduction par client. 

NIELSEN 1020459H
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CIGARETTES
MARQUES POPULAIRES

Format ordinaire ou king 
Cartouche

HUILE DE MAIS
MAZOLA

Bout. 750 mL

EXTORT A
AVIS Saute *1 léee-étre teclal Canada ceeiédére «ta le danger pour la tant*

SUPERMARCHÉ IGA PRES DE
FLEURIMONT 
Aubaines Plus
Fleurlmont 
2240, rue King Est

RICHMOND

CHEZ VOUSIL Y A UN
SHERBROOKE
Marché de l'Est
729, ru* Conseil
Marché Dunsnl
1541. rus Dunsnl 
THETFORD MINES 
Cooprix IGA Thetlord
520, bout. Smith sud 
COOKSHIRE 
Alimentation Cookshire Inc
115, rus Principe la O.

DISRAELI
Lillemme S Fils
325, rus Laurier

BLACK LAKE 
Lallimme et Fils
388, rus St-Déelré

COATICOOK 
Aubeines Plus
Coatlcoofc 
285, rus Child

EAST ANGUS 
Supermarché Blouin 
53. rus Angus 8ud\ Supermarché Grégoire 

175 Collègs
ROCK ISLAND 
18, rus Principale

WINDSORJM 
SupermirchéRousseau 
114. rus Principals^

ST-ELIE D'ORFORD 
Merché Clément
1065. route 220

nE I-6 L-

\

auction
NoU«

Notre cahier publicitaire 
voue propoee plusieurs autres aubaines.

(Si vous ne l'avez pat reçu, demandez-en un A votre marchand IGA)

EN PLUS DE CES SUPERAUBAINES
les épiciers IGA ont réduit les prix sur les produits 

les plus en demande. Vous les reconnaîtrez, 
semaine après semaine en magasin, sous l’appellation

“LES DURAPRIX IGA” 120181
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ROTI 
DEPALETTE
Coupe ordinaire 
Boeuf catégorie Canada “A”

ROTI DE COTES 
CROISÉES
Boeuf catégorie Canada “A”

■ $/Ib
•{v-«ù r - ■. ■HH

■’jdr-

, U ?

mm

mmm

* marque de certification d’IGA Canada Itée

m JM.■ M 
-#

Prix en vigueur du mardi 9 juillet au 
samedi 13 juillet 1985. Nous nous réservons 
le droit de limiter les quantités. Pas de vente 
aux marchands. Le texte prévaut sur la photo 

lorsque celle-ci ne correspond pas à la 
description du produit annoncé.

BIFTECK 
DE PALETTE
Boeuf catégorie Canada “A”

BIFTECK OU ROTI
DE CÔTES DE CHOIX
Boeuf catégorie Canada “A”

BOEUF HACHE
Mi-maigre

209 1. 1Q03
$/lb

430
“j $/kg $/lb

BIFTECK DE 
CÔTES CROISÉES
Boeuf catégorie Canada “A”

ROTI
DE PALETTE
Coupe européenne 
Boeuf catégorie Canada “A”

3j* J 2?,l i «

4% pi

$/lb

BOEUF À RAGOUT
Désossé
Boeuf catégorie Canada “A”

I ne
430
"f| $/kg $/lb

BACON
SANS COUENNE
HYGRADE

Paq. 
500 g

SAUCISSES FUMEES
Ordinaires
HYGRADE

Paq. 
450 g

JAMBON MIGNON
HYGRADE

657Wj $/kg

BOEUF FUME
COORSH

$/lb Paq. de 
4 x 50 g

998
Mf

FRUITS ET LÉGUMES

SAUCISSES 
PORC ET BOEUF
LA BELLE FERMIÈRE

■
SAUCISSES FUMEES
Tout boeuf ou au cheddar
HYGRADE

Paq. 
500 g

■MHHMHftU0

Suite à des délais de livrai* 
d’approvisionnement en frui

rn et/ou aux variations climatiques de certaines régions, des difficultés 
ts et légumes peuvent survenir. Si cette situation devait se produire, 
it à ce que chacun de ses clients soit entièrement satisfait.

BRUGNONS TOMATES
Produit des Etats-Unis 
Canada no 1 
Grosseur 6x6

(NECTARINES)
Produit de Californie

POMMES
DETERRE
Produit du Canada 
Canada no 1

4.54 kg

CANTALOUPS
Produit des États-Unis 
Grosseur 18

Ch. S9c

BROCOLI ,
Produit du Québec 
Grosseur 14

Ch.790

RAISINS VERTS
Sans pépins 
Produit de Californie 
Canada no 1

962
H| $/kg
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BAVETTES 
POUR BEBE

COUTEAUX 
TOUT USAGE BALLES 

DE TENNIS

LAMPE
GALAXIE

DURACEL
TORCHONS 

A VAISSELLE
100% coton

PARAPLUIECROCHETS. SUPPORTS 
BROCHE ASSORTIS POUR DAMES

CASSETTE
CHROME 
ULTRA II3% LB(Illustration 

non conforme)
60 min

POUPEES
DES

NATIONS
VERINS HYDRAULIQUES

Garantie 
à vieSTYLOS 1198 1 998 2 998

RÉCEPTEUR 
AM / FM\W24HRS.SERVjÇ£ CAMPING

ATTACHES
COLORIES ENSEMBLE 

DE JEUX

EPURATEUR
D’AIR

WESTBEND

\\'\YvW\

CRAYONS A LEVRES 
ET CRAYONS 

POUR LES YEUX 
AVEC KOHL

USTENSILES

CRAYONS 
A SOURCILS y MIJOTER

FOURCHETTE 
ET DESOSSEUR

COUTEAUX 
A VIANDE USTENSILESOULIGNER

SALADE

DISSOLVANT 
VERNIS 

A ONGLES COUTEAU 
A FROMAGE 

EN
MARBRE

LAZY SUSAN
EN MARBRE 

POUR FROMAGE 
GATEAU. ETC.

CONTENANTS 
SUPER SEAL

Au choix

BROSSE
A DENTS

ANGULAIRE

ROBOT
PANASONIC
2 vitesses

Super
spécial

POELON
SILVERSTONE

CREME
HYDRATANTE

Aloe Vera
Beurre de cacao

SERVICE 
A VAISSELLE 

20 mcx
Vitamines
500 ml

11*935

LE PREMIER MAGASIN D’ESCOMPTE AU CANADA

°y^A

Panasonic MK 5070

42. WELLINGTON NORD EN PLEIN COEUR DE L’ESTRIE
SPÉCIAUX EN VIGUEUR DU 10 AU 16 JUILLET(anciennement Croteau)

■M
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Bonichoix

POITRINES 
DE POULET FRAIS

& ÉPAULE DE PORC FUME
GENRE PICNIC
LAFLEUR

ucruuLti roMia _ ^
AVEC DOS Q Q LAFLEUR } C34tflSP 2g?lff

POULETS FRAIS T CUISSES T SAUCISSES
g DEP0IMTFR?$S FUMÉES
O JS

CATEGORIE CANADA A 
MOINS DE 2 kg

POULETS FRAIS <g SOC DE PORC
ENTIERS. DÉPECÉS Q O O 1 A

2g? 1 fiP 635 2 °P 2 A»? 260
flOÉ } S/kg

ôccd°' LAFLEUR
PAQUET 450 g

DEMI Q
POULET FRAIS O

282 128
J S/kg JL ^ S/lb

BACON SANS COUENNE
LAFLEUR

PAQUET 
500 g

248,98e, 11?, 129

SUCRE BLANC TOMATES LÉGUMES JUS DE FRUITS PEPSI-COLA,
GRANULÉ
REDPATH

CANADA DE CHOIX
AYLMER

CANADA DE FANTAISIE
Mais en crème, haricots, 
pois, pois et carottes.

OU BOISSON DE LEGUMES
LA JARDINIÈRE

DIET PEPSI. SEVEN-UP
OU DIET SEVEN-UP

mais à grains entiers (341 mL). 
pois no 1 et 2 DEL MONTE

BOUTEILLES CONSIGNÉES

149
kg y

7Q<BOITE B
796 mL ÊÊÊ

DEL MONTE .
boite V

398 mL

6/998BOUT.
750 mL y

CREME GLACEE
CASCADE

CARTON 
2 L

169
CAFE INSTANTANE
HILLS BROS

_ *^39 Prix annonce: J.

100,

Avec ce bon 
de réduction:

ÉCONOMISEZ ipo
Économisez 1,00$ à l'achat 
d’un pot de 227 g de café 
instantané HILLS BROS.

Bonichoix

Ce bon de réduction est valide 
dans toutes les épiceries 
Bonichoix du mardi 9 juillet au 
samedi 13 juillet 1985. seulement.

Limite d'un bon de réduction par client. 

NIELSEN 1020653H

SIM OUmaroarme
Mit»* Bt SBY»

CAFE MOULU
HILLS BROS

Prix annoncé: 2
Bon de réduction: 50e

29
PAQUET 

369 g

Avec ce bon 
de réduction:

179

MARGARINE MOLLE
LACTANTIA

BOL 
907 g

179

FROMAGE CHEDDAR
PUT QUÉBEC 
KRAFT

PAO. 
340 g

ECONOMISEZ 50*
Économisez 50C à l'achat d'un 
paquet de 369 g de café moulu 
HILLS BROS.

Bonichoix

Ce bon de réduction est valide 
dans toutes les épiceries 
Bonichoix du mardi 9 juillet au 
samedi 13 juillet 1985, seulement.

Limite d'un bon de réduction par client.

NIELSEN 1020813H

FRUITS ET LÉGUMES
RAISINS VERTS
SANS PÉPINS 
PRODUIT DE CALIFORNIA 
CANADAda no 1

2£2 l,fr

TOMATES
PRODUIT DES ÉTATS-UNIS 
CANADA NO 1 
GROSSEUR 6x6m?69î

PRUNES SANTA ROSA
PRODUIT DE CALIFORNIE 
CANADA NO 1 
GROSSEUR

POIVRONS VERTS DOUX
PRODUIT DES ÉTATS-UNIS 
CALIBRE GROS

ATS-UNIS «

174791
OSSEUR 4x5

196 89e
RADIS EN FEUILLES
PRODUIT DU OUÉBEC _

S» 3117Qc
Paquets f

CORNING WARe®
French WhiteM
De bons petits plats... 
à petits prix!
ARTICLES DE LA SEMAINE:
CASSEROLE OVALE AVEC COUVERCLE 1.8 L
Prix de détail 
sugg.:

25°° Avec ce bon 
de réduction de 3S

Notre bas 
prix ord.:

9916
Bon de 
réduction:

Suite à des délais de livraison et/ou aux variations climatiques de certaines régions, des difficultés 
d approvisionnement en fruits et légumes peuvent survenir. Si cette situation devait se produire, 

votre marchand Bonichoix veillerait à ce que chacun de ses clients soit entièrement satisfait.

Prix en vigueur du mardi 9 juillet au samedi 13 juillet 1985. Nous nous réservons le droit de limiter les quantités. Pas de 
vente aux marchands Le texte prévaut sur la photo lorsque celle-ci ne correspond pas à la description du produit annoncé

•3?00

1399

CORNING WARe
French White™
Ce bon de réduction vous permet 
d'économiser 3$ à l'achat d'une
CASSEROLE OVALE AVEC 
COUVERCLE 1,8 L
chez votre marchand Bonichoix participant.
Limite d'un bon par achat.
Valide du 8 au 13 juillet 1985.

® Bonichoix

;

CASSEROLE RONDE AVEC COUVERCLE 1,6 L
Prix de détail 
sugg.:

26?°
Notre bas

Avec ce bon de 
réduction de 3$

prix ord.:

17"
Bon de 
réduction:

■3?00 14??

BonichoixCORNING WARe®
French White™
Ce bon de réduction vous permet 
d'économiser 3$ à l'achat d'une
CASSEROLE RONDE AVEC 
COUVERCLE 1,6 L 
chez votre marchand Bonichoix participant.
Limite d'un bon par achat. *
Valide du 8 au 13 juillet 1985.

ÉCONOMISEZ S
WEEDON
A.R. Dumas Inc. 
334 St-Janvier

LAC-MEGANTIC
Marché Théberge 
4559, rue Laval

SAWYERVILLE
J.A. Lowry Ltée 
2, rue Cookshire

COMPTON
Marché Bourgault enr. 
8, rue Hatley

DRUMMONDVILLE
Epicerie IRENE FLEURY 
143, St-Damien

AYER’S CLIFF
Marché G.D. Houde inc. 
1118, rue Main

SHERBROOKE
Marché Therrier inc. 
46, rue King Est

120183
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Selon un porte-parole du bureau d'immigration Canada

Ng a passé plus d'un mois au 
Canada avant son arrestation

CALGARY (PC) — Charles Ng 
ancien marine américain soupçonné 
d’avoir participé à une série d’as­
sassinats sadiques en Californie, a 
passé plus d'un mois au Canada 
avant que la police ne l’arrête pour 
vol à l’étalage, en fin de semaine 
dernière

porte-pa
migration Canada à Calgary, M 
Wilf Lindner, a apporté cette pré­
cision mardi au cours d’une confé­
rence de presse, après avoir inter­
rogé Ng H n'a pas fourni de détails 
sur la date d’entrée de l’homme au

Canada ni sur ses allées et venues 
durant cette période 

Le mois dernier, le FBI avait 
déjà émis l’hypothèse que Ng — 
prononcé Ing — s’était enfui au Ca­
nada et avait circulé dans plusieurs 
villes de l’Ontario, en particulier à 
Chatham, avant de prendre la di­
rection de l’ouest.

L’inspecteur Ron Tarrant, de la 
•lice de Calgary, a confirmé que 

’homme devait être dans le sec­
teur de Calgary depuis au moins 
deux semaines. Les policiers ont en 
effet découvert sur les lieux d'un 
campement de fortune où s’est ca

po
l’h

ché Ng, un sac à main ayant été 
volé le 22 juin

Pour l’instant, l’homme de 24 
ans est susceptible d’être extradé 
ou d’être déporté

Ses procureurs, Me Don Ma­
cLeod et Me Brian Devlin, de Cal- 
gary, luttaient pour faire extrader 
Ng S’il en était ainsi et Ng était 
remis aux autorités américaines 
pour répondre à des accusations ou­
tre-frontières, il serait en même 
temps assuré d’échapper à la peine 
de mort

Le Canada, qui a lui-même aboli 
la peine de mort, accorde en effet 
l’extradition seulement si. selon un 
traité conclu en 1976 entre les deux 
pays, la justice américaine s'en­
gage à ne pas condamner la person­
ne extradée à la peine capitale.

Le Canada peut toutefois ne pas 
tenir compte de cette entente.

Me MacLeod a reconnu qu’il n’é­
tait pas question du début des pro­
cédures d'extradition dès mercredi. 
Pour sa part, le gouvernement ca­
nadien n’avait reçu aucune deman­
de.

Médicaments génériques
Les consommateurs ont 

aussi leur mot à dire
OTTAWA (PC) — Le ministre 

de la Consommation Michel Côté 
devrait éviter de faire toute con­
cession aux compagnies multi­
nationales de medicaments 
avant d’entendre le point de vue 
des consommateurs.

C’est ce qu’ont soutenu mardi 
le député néo-démocrate David 
Orlikow ainsi qu’un ancien sous- 
ministre adjoint du ministère 
canadien de la Santé, M Ross 
Chapman.

“On ne va pas chercher l’opi­
nion des groupes de consomma­
teurs sur les médicaments gé­
nériques et sur les changements 
qu’ils souhaiteraient voir appor­

ter à l'industrie", affirment les 
deux hommes dans un commu­
niqué de presse 

MM Orlikow et Chapman 
craignent que le ministre Côté 
ne favorise des modifications à 
la Loi sur les brevets qui au­
raient pour effet de rendre les 
fabricants de médicaments gé­
nériques moins concurrentiels 
par rapport aux producteurs des 
médicaments brevetés Cela en­
traînerait gaiement une hausse 
de plusieurs millions de dollars 
des prix payés par les consom­
mateurs canadiens pour toute 
une série de médicaments ven­
dus sous ordonnance.

Question linguistique: 
Howard Pawley invité à 
revenir à la charge

WINNIPEG (PC) — Un ministre de la législa­
ture manitobaine a exhorté lundi le premier mi­
nistre Howard Pawley à revenir à la charge avec 
un projet d'amendement constitutionnel visant à 
régler la question linguistique dans la province.

“Si cette façon de procéder nous a semblé cor­
recte il y a deux ans, je pense que nous devrions 
au moins réétudier lopportunité d’un amende­
ment contitutionnel’
Santé, M. Larry Desjardins.

1 oppo
a déclaré le ministre de la

les pharma-centres

VISA I

le dimanche Exception faite 
des spéciaux.

On se rappelle que le gouvernement du Mani­
toba avait fait une tentative en ce sens en 1983- 
84, mais que son projet a soulevé un tollé de pro­
testations et a finalemnt été écarté.

Le ministre Desjardins — qui est un des deux 
francophones à sieger au cabinet manitobain — 
croit que le gouvernement a alors fait preuve 
“d’inexpérience et de naiveté”. mais qu’il s’est 
aussi montré courageux.

Pour le ministre de la Santé, il est plus logique 
d’amender la Constitution et d’élargir le bilin­
guisme que de traduire des milliers de lois rédi­
gées en anglais.

La Cour suprême a récemment invalidé les 
4.500 lois unilingues'' adoptées au Manitoba de­
puis 1890 et a ordonné leur traduction. En atten­
dant, la législation provinciale demeure tempo­
rairement exécutoire.

Prenant la défense de la communauté franco­
phone au Manitoba. Larry Desjardins a dit crain­
dre que l'opposition n'utilise la question de la 
langue comme cheval de bataille électoral, ce 
qui ne pourrait que nuire aux franco-manito- 
bains.

Keegstra quitte le box 
des témoins après 26 
jours de témoignage

RED DEEH. Alberta (PC) — La défense a ter­
miné sa preuve au procès de Jim Keegstra, qui 
est accusé d'avoir encouragé la haine des juifs.

L'ex-enseignant a quitté mardi le box des té­
moins après 26 jours de témoignage.

Il se pourrait que le jury commence à délibé­
rer dès la semaine prochaine.

Le juge John MacKenzie a ajourné le procès 
pour une journée, afin de permettre à l'avocat de 
la défense Doug Christie de préparer sa plaidoi­
rie. qui pourrait s'étendre sur deux ou trois 
jours.

Quant au procureur Bruce Fraser, qui ne de­
mandera pas de contre-preuve, il a dit qu’il n'au­
rait pas besoin de plus d'une journée pour son ré­
quisitoire.

Ce sera ensuite au juge MacKenzie de livrer 
son adresse au jury avant que celui-ci n'entame 
ses délibérations

Hier, le procureur Fraser a terminé son con­
tre-interrogatoire en questionnant M. Keegstra 
sur les essais écrits par certains de ses étudiants 
sur des sujets comme le judaisme. le sionisme et 
Adolf Hitler. Ces textes avaient été soumis en 
preuve par la couronne.

SÉMINAIRE 
SALÉSIEN
ECOLE SECONDAIRE PRIVEE 
POUR GARÇONS ET FILLES

NOUVELLES INSCRIPTIONS f 
ACCEPTEES POUR L’ANNEE 

SCOLAIRE 1985-86
L'augmentation de la clientèle étu­
diante a entraîné la formation de 
nouveaux groupes d'élèves.

Quelques places sont alors dispo­
nibles notamment en deuxième et troi­
sième secondaires.

Pour informations et inscriptions 
adressez-vous au:

SEMINAIRE SALESIEN
a / s du directeur des études 

135 nord, rue Don Bosco 
SHERBROOKE (Québec)

J1L 1 ES 
ou

téléphonez au numéro:
566-2222

WALKABOUT
AM/FM STEREO

AVEC ECOUTEURS

f*ACIiMEDE!vMonivicnc
mpoomgouPAPIER HYGIENIQUE VITALISANT
>\ 400 ml

CashmereREG. SI.59
BATHROOM TISSUE 
fiAPIER DE TOILETTE

PILES NON-INCLUSES

BALAI MAGNETIQUE
PABA-TAN

MODELES ‘DERNIER CRI
Huile, crème, lotion 
ou gel. No 2 à 12.

REG.: S3.99

UNI SEC
DESODORISANT 

A BILLE A49 
75 mL Cm

L’OREAL
EXCELLENCE

SHAMPOOING
COLORANT

SOLUTION
SALINE
355 mL

CUMBERLAND
LOTION POUDRE f

POUR BEBES Ê SÈ 
400 g I Sensitive

Eyes
Saline
Solution

VALEUR: S6.88

SERVIETTES
HUMIDES

PEROXIDE
450 mL

CABOCHARD
EMULSION
PARFUMEE

POUR LE CORPS

Vf//::.
BfcV.-V.

LOTION
BAND-AID
120 PANSEMENTS 

DE PLASTIQUE 
ou 80 PANSEMENTS 

EN TISSU

BANOAID EPILAT0IRE
«tissu
élastique 175 mL

50 mL

FINISSE

LUNETTES
DE SOLEIL

10% DE RABAIS

BAUSCH & L0MB

200/o rrbMS
PRIME

LUBRIFIANT DE 
LENTILLES 10 ml

“W ^--- - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - -
| 'CENTRE D’ACHATS KING 
| SHERBROOKE 0"ZZI,'£’Z“‘

GALERIES QUATRE-SAISONS
QUPRRRnnifP ouvert le dimancheontnonUUKt lWHS«mnumban*a zm0 prou |

C0ATIC00K
28. RUE CHILD

CLUB DE L'AGE D'OR CUMBERLAND 1
5°/o DE RABAIS *'"**•-I (DU LUNDI AU SAMEDI) l*,*,*« MM 1 Mtn pUMMClM |

7

CO0000 88 9'38

V

Prix viliblis du 10 au 16 juillal 1985 ou jusqu'à épuisement du stocks Nous nous résinons In droit du limiter lu quantités par client 
Las photographias figurant i titra d'illustration seulement Prix an vlguaur au comptoir seulement

120220 a
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